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Première Insertion par 11- 10 cU
Insertions subséquentes S 

ois.
1-ea annonces à longs 

te ruine seront publiées à 
dos ouudlUous avant*- 
K' urnes.

l'our jHjuiolr dieoon- 
liuuer do rvvovuir le Jonr- 
usl, Il faut donner un 
avis d'au moins quinas 
jours avant l'osplslmn de 
mu abonnement et s voir 
à'hjé tous les arrérages.

i.
ALBERT GERVAIS, 

Propriétaire et administrateur.
Ktats-Dhibliîi UjlDS *T

to,” on rayon de qua­

rante mille» - 
l» ooli - 160

T'abonnement date du 
|„ ,t au 1'' do chaque 
îjoil, Tout «emcitro com- 
8Cnr* w puio en entier.

JOURNAL HEBDOMADAIRE
KUO

BUREAU ET ATELIER : 
25 Rue Manseau.
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“SIRONos souvenirs HistoriquesCHRONIQUE
PROPOS D’INCINERATION.

jp.H Le mandement de Monseigneur 
i;«■Archevêque de Montréal flétris- 

■ml le bill infâme qui souille au- 
lî jKurd'hui la législation de la catho- 
^ ■‘I1IC province de Québec, a frappé 

Kste et ferme, comme il convenait 
œcBè IJ part de l’autorité diocésaine, 
“"■^pendant un petit journal soi-di- 

Hnt catholique et certains députés 
îmtHouleur orange veulent insinuer 
lictKie le mandement manque de 
coi*!ai té et n'a pas été bien compris 

jartout de ceux qui ne lisent pas 
es journaux à teinture impie et 

iqit*Mï,-nnc. Selon ces paragons à la 
!;; Bvoltniro et à la Diderot,il convicn- 

rait que M. le député X. ex pli- 
w(Allât à la porte de l’église que l’on 

ioit comme catholique diItérer 
2ch l’opinion avec son archevêque,que 
it d es protestants seuls sont obligés 
tin le se faire rôtir après leur mort, 
ton pie les catholiques sont encore ex- 

L-hoi impts de la coutume barbare, 
et d Que M. le député de X. s’évertue
mu mit qu'il le pourra à sortir de son 
leur m passe, il n’en restera pas moins 

véré aux yeux de ceux qui n’a- 
es i rctigle pas le maudit esprit de par- 
cal. i politique, que tous ceux que ont 
nttei 'oté le fameux bill, ont accompli 
•lis < no œuvre malsaine et déshono- 

ante, que notre code a été souillé 
us? lar une loi anti-catholique, anti- 
v t dirétienne.une loi digne des temps 

su larbares, et que des députés soi- 
__gisant catholiques, des écrivail- 

etirs soi-disant chrétiens ont trem- 
é leurs cœur et leurs mains il 
ette ignoble et infâme souillure, 
ls auront forte affaire il sortir du 

L. wurbier maintenant. L’histoire 
lüoIBnipai tialo écrira les noms des là- 

:hos et des traîtres et les clouera 
m pilori de la honte et du déslion- 
icur. Le bon père de famille dira 
i son fils avec un tremblement 
ans la voix : “Ah ! prends garde 

acoge tomber dans les égarements de 
ol journaliste, do tel député qui 
ni sortir de l’église où il vient 
l'entendre la lecture du mandè­
rent de l'archevêque contre l’im- 
noralité de la Crémation des ca 
•livres, s'écrie avec l’accent super- 
>o de l’ange rebelle : "Non scz - 

l’iam”. ,lc diffère d'opinion 
insi•m'elievéquo”. Sache ô mon fils 
oc. ■jiic notre catholique pzovince a 

)S fouillé -ses lois de la façon la plus 
‘■humiliante, la plus honteuse.
H I fêlas ! Pourquoi ai-je donc vécu 
■jusqu'à, ce temps pour voir sanc- 

'former dans mon pays, ce que des 
fcuys impies et hérétiques n’ont pas 

..■voulu sanctionner ? Mon (ils, je te 
i»Inavoué sincèrement, j'ai presque 

'onto aujourd’liui de porter un 
îom canadien-français, quand je 

îEwsais que des nôtres, des députés 
■catholiques se sont si complaisam 

~~Jlncilt prêtés aux mancuvzes d’une 
secrète. Certains de nos 

jjgédiles sont tellement avachis, ils 
a:,2#ont tellement peur do déplaire aux 
r'-flJrotoptants qu’ils accordent â ces 

derniers ce qu’ils no songent pas
■ meme à demander.

N’est-ce pas, mon fils que c’est
- 'B Puoyable, et qu’il serait temps 

I " avoir à notre tête des hommes 
S J?lPables de faire autre cliosc (pic

o ■ ües maneuvres il mademoiselle la
— ■ ‘''‘uicinaçonneiic ?

le bon père de famille, le 
Patriote, le vrai catholique a 

•J># fois raison de s’exprimer ainsi. 
j-Jj''®! lo même sans doute qui, 

an;s un moment de légitime ex- 
v Tat'on 8écrié : ‘ Comptez-

■ °us, cher monsieur, comme le
temps P'6 X. 8 CSt sn*‘ cn pou de

1, I* conviendrait d’expliquer que
■ ll !01n’affecte quo les protestants 

ToB iiui unirent être incinérés après 
l'Imü1 n0rt" dit un sale petit jour- 
1. ■j?1, ! conviendrait et il convient 
fftBim.T.querque cette loi est une 
f' Kn ri ^ur la catholique province

bec parce qu’il ne couve- 
’•.P8* de donner sanction A une 

itrfB... P'61® à nue coutume barbare. 
‘illlri'!„?ui!kll,“ c’est une coutume con- 
br,Bivn,niin6c. P.aT l’Église,1 condamnée 

i civilisation chrétienne, puis 
* ■ évêques ont été obligés de 
‘ «à cotto Id, il n’y a qu’un mot 
Jim, P°ur tout catholique : je mn 

dénn,ALs ; .P°ur tout écrivain, tout 
(1U1 51 trempé ses mains , ® u-rns cette voix.

«iè^m e rcPcn9> j° me suis gros- 
tirent trompé ; pour tout élcc-

m* mettre ou vous démettre !

a ANT"01 1 LEAfin do faire connaître à nos 
lecteurs les développements im­
portants qui se sont opérés dans le 
comté de .loliette, tant sous le rap­
port religieux que sous le rapport 
matériel, nous continuons cette 
semaine une série d’articles conte­
nant des statistiques très intéres­
santes, la date de l'érection de cha­
cune des paroisses de notre comté, 
ainsi que les noms respectifs de | 
Messieurs les curés qui les ont des­
servies jusqu’à ce jour.

Au commencement de ce siècle, 
l'Etoile du Nohd, est heureuse 
de donner à ses lecteurs ces notes, 
et nous sommes convaincus, que 
plusieurs aimeront à conserver 
ces numéros de notre journal, sur 
lesquels seront publiés ces faits de 
notre propre histoire, qui nous 
rappelleront le souvenir glorieux 
de ceux qui “ont passé en faisant 
le bien”.

Disons de suite que ce sont des 
extraits du précieux et magnifique 
volume publié en 1900, et intitulé 
“Le Diocèse de Montréal”.

ST-FÉLIX DE VALOIS
C’est en 1840, le 14 novembre, 

que la paroisse de Sic-Elisabeth 
lut démembrée une première fois, 
pour former une nouvelle parois­
se, sous le vocable de St-Félix de 
Valois.

Dès le printemps de 1841, les 
paroissiens se mirent à l’œuvre 
pour élever une construction à 
deux étages, dont le premier servit 
de presbytère et de salle publique 
et le second de chapelle provisoire. 
Les premiers régistres datent de 
1843.

En 1 Sêü, les paroissiens agitèrent 
la question d’ériger une église plus 
en rapport avec les besoins de la 
population. On ne fit d’abord que 
l’extérieur, l’intérieur fut terminé 
en 18(17.

En 187â Mgr Fabre consacrait 
le temple achevé; 20 ans plus tard 
il devint nécessaire d’agrandir 
l’église ; on construisit deux tours 
qui remplacèrent le vieux clocher.

Jusqu’en 1843 la desserte fut 
tenue par le curé de S te Elisabeth. 
Le premier curé fut le Révd M. A. 
ItouIx, le second M. Joseph St- 
Aubin, le troisième M. Ls. H. Four­
niel", le quatrième M. Louis Isaac 
Martel, le cinquième M. Leblanc, 
le sixième M. Üi gel Archambault 
et le septième le curé actuel, le 
ltèvd Pierre Peltier.

En 1875 la paroisse obtenait le 
privilège d’avoir un couvent qui 
est dirigé par les Révdes Sœurs de 
Stc-Anuc. Outre le couvent cette 
paroisse possède 9 écoles, dont huit 
élémentaires et une modèle.

LES •-

Pilules de Longue Vie ■: ;l*()UR LES ENFANTS
'

Du'.Dr ED. MQRIH8

(BONHRD)
Le^guérisscur assuré des liéhés malades, 

Le soutien des enfants faibles,
La santé et la force du bas Age.

Guérissent les Maladies de la Peau ainsi que toutes les 
autres maladies provenant de l’insuffisance 

ou de l’impurete du sung.

1;• .
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UN BÉBÉ DÉ "DEUX ANS"j ELLES GUERISSENT LES 3glü

tlDÉRI DE COQUELUCHE l’Ali CETTE ADMIRABLE
PREPARATION.

Madame S. VALANCE, sa mère,
DB MONTREAL

HOMMES, les FEMMES et les ENFANTSUt! é

1Belle MARIA POULIOT
iUne petite- fille de 13 

souffrir Horriblement, 
preuve incontestable de l'efficacité des VI l.ULES DE LONGUE VIE (bonard).

ans [»uorie d'une maladie de la Veau qui la faisait 
Sa mere reconnaissante nous écrit la lettre suivante. A raconte elle-même la guérison inattendue de son jeune 

enfant, condamné par le médecin.

Mon bébé sou lirait do Coquelu­
che, nous ditMndame S. Valance, 
et souvent j'ai cru qu’il allait 
étouffer.

Les petits remèdes que je lui fis 
d'abord plus tard les excellentes 
prescriptions du médecin, rien ne 
put combattre la maladie. Le 
docteur avait perdu tout espoir de 
guérison—, croyant à la mort très 
prochaine de mon enfant.

Je lui lis prendre alors le “Sirop

?

ttü%
7% ##

La Cio Medicalo Franco-Coloniale. Calmant” du Du Md. Moiun, pré­
paré exprès pour les entants.

Quelle ne fut pas ma joie, après 
quelques doses, mon entant allait 
mieux ! Je continuai, naturelle­
ment, à lui administrer ce remè­
de d’après la direction des circu­
laires et finalement, le mal dispa­
rut pour toujours.

Mille fois merci et reconnais­
sance pour un tel remède.

DAmk S. Valance.

FM mMi.ssir.vsts,—Je suis heureuse de pouvoir vous apprendre 
que ma petite tille, Mann, Agée de 13 nus, n obtenu une guétisnit 
presque miraculeuse par l'usage de vos Pilule s de Longue Vie. 
Depuis quelque temps elle souffrait de faiblesse gviivtnle, «le 
mal «le « ur et de maux de tC-tc fré<juents. Hile souffrait 1 • :m 
coup aussi d'une étuptvm de lu peau qui lui univiait l ut le 
corps ; ses jambes étaient vu liée s vt ne p« usait A peine la soute­
nir. riusicuis mldrcin* la soignèient, mais lu maladie s ag 
gtava au lieu «le diminuer. Une voisine me conseilla «le lui 
faire prendre 1rs Pilules «!«• Longue Vie H«umul, disant que son 
petit garçon avait été guéri «l’une maln«lie sciutlahle A «cil:- «le 
ma p« tite fille, par l'usage de ces pilules. J’en achetai six 
IhjîU11- qu’elle prit régulièrement selon 1rs directions, vt main­
tenant elle e t lomplétement guérie et n tépris ses «'Unies 
qu elle avait été obligée d'abandonner

t$î:
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1LES PILULES DE LONGUE VIE (Bonard) guérissent l'Anémie, la 
Dyspepsie, les Maladies de la Peau, ainsi que toutes les maladies du Foie, îles 
Rognons et de l’Estomac.

Elles opèrent des guérisons merveilleuses tous les jours. Parmi les personnes qui 
obtenu des guérisons il y a de vos parents, de vos voisins ou de vos connaissances.

Si vous êtes malades, il vous faut un bon remède afin d'obtenir une prompte guérison. 
Demandez aux personnes qui ont employé les Pilules de Longue Vie, ce qu’elles en pensent 
et elles vous diront que c’est le meilleur remède au monde. Si vous demeurez à Montréal, 
voyez Mme Pouliot, 49 rue Prébo ut', ou Delle Elizabeth Ouellette, Sy rue St-François- 
Xavier, M. Léon Caster, 641 me St-André, ou M. Félix Gouin. 478)2 rue St-Dominique. 
Ces personnes doivent leur guérison aux PILULES DE LONGUE VIE (Bonard ) 
Si vous aimez mieux essayer les Pilules avant d’en acheter, envoyez-nous votre adresse 
ainsi que le coupon au bas de cette annonce et un timbre de 2 ccntins, et nous vous 
enverrons une boite-échantillon gratis.

-nu-

Jjt-[aurait et îles lÉomtacks$‘LUX ont Ü£ Ffïf DE VICTORIAET t.K

NEW YORK
(entrais

& HUDSON RIVER R. R.

THE FOUR-TRACK TRUNK LINE.

DES BILLETS ALLER ET UE- 
TOUR SERONT EMIS AU

PRIX D’UN BILLET SIMPLE DE 
PREMIERE CLASSE

Bons pour aller les 211 et 21 mal, lions 
pour revenirJnsi|ii'ati 2% mal l!H)l

Entre toutes les gares on Camilla, Port 
Arthur, Snu't S to Marie, Windsor et 
l'est ; l’OlJIt le et DU Sault Ste Ma­
rie, Midi et Détroit, Midi., et POUR, 
111 ,is non DE Suspension Bridge,N Y ' 
JJuffa’o, N. Y.

Rum: m <. r. u. .1 1,'KiroKirtos 
lUN-UIKItlt U XK, BUFFALO

Bureaux dos bil'ots do la ville MM. 
I’uuvokt .V Pieu fi, Place du Marché, 
Juliette.

1T0S
. ■

&
V‘M3 a

>**.f.
avec:

Los trains laissent Montréal (Station 
Windsor).U CIE MEDICALE FRANCO-COLONIALE, 202 rue St-Denis, Montreal.
8.25 hrc A. M., tous

los jourB excepté le 
dimanche, font con 
nextion iXUtica avec 
l’Empire State Ex­
press pour New 
York

7 hrs P. M. chaque 
jour de l'année.

Train non interrompu 
jusqu'à New York.j tenuguay. 
Chars salons 1*1) LM AN sur trains 

de jours ; chars dortoirs sur trains dm 
nuit.

Pour New-York, 
Albany, Utica, 
Syracuse, Ro­
chester, Buffa­
lo,Tupper t.tiko 
Saranac I ako,

’V
DETACHEZ CE COUPON.

Non* enverrons une Ixiitc échantillon îles Pilule* «le Longue 
Vie (ll«m»nl) \ toute personne «|ui nous enverra ce cotipoii|avec 
leur adresse, ainsi qu'un timbre «le 2 vents. Comme non* n'en- 
verrons que 10,000 boite* échantillon glatis, faites application 
;mjoui d'hui si vous désirez prendre avantage «le celte otite 
libérale.

10,000 Boites
. .DE..

PILULES DE LONGUE VIE Mulono, Hun­
tingdon, Val- 
leyiield. Iteau- 
liaruoisetUha-'ai (BONARD)

J HOMMES! $
. “A WARNING VOICE”!

Nom et 
AdresseGRATIS.Méthode d’enseigner à lire

Kat te titre d’un intéressant petit livre 
qui explique comment leJ SERVICE DE BUFFET sur tous 

les trains continus.
TRAINS LOCAUX à Valloyfleld, 

Beauharnoie et L’hateauguay, laissent 
la Gare Windsor, Montréal, à 5.10 h. 
tous les jours excepté le dimanche ; à 
9. là a. m , les dimanches seulement ; 
9.25 a. m., exceptés les samedis et di 
manches et l. 35 p. ni,, les samedis tou 
lenient.

Les trtins du Pacifique font connex­
ion à Montréal avec les trains du New- 
York Central. Demandez des billets 
via le N. Y. C.

Pour informations, table d’horaire, 
etc, adressez-vous aux agents des hi.lets 
du Pacifique Canadien, ou écrivez à 
M.A. J. Hébert, agent des passagers 
de voyage ou à AL H. 1*. Carter,agent- 
général, à Malone, N. Y.

G EoittiE II. Daniels,

(Suite)
DIRECTION GÉNÉRALE : 

Enseigner un seul son à lu fois, 
puis le mêler librement à eo qui 
est appris.

% f Pouvoir Sezuel
18 rat PERDU et peut fitroA nos Abonnés , RECONQUIS.

î II cal envoyé Rmtia et cacheté 
•lenveloppe blanche, au reçu d’un timbre
0 de Je pour 1'âflranchlnement, g

Noua aiinimea Ica premiers spécialiatea Q 
] ' pour U guériaon des Rognoui et de 1.
1 Vvsjie, la l'nibleaae Sexuelle et l'im- 
C l'uiaaance, la Syphllii, la llouorrbée, le#

('.missions Nocturnes, lea Ecoulement#
1 et 1rs Rétrécissements, (iuérieon promp­

te et p< rmanente. Noua avoua guéri des 
t, millier# de personnes rbc» elles. Toute 

eorrespondancea est strictement privée 
et 1er réponses sont envoyées 
veloppe blanche, cachetée.

kalmk kabin kali kami- 
chi kan kino kouan auxi- 
6.té élixir fixé lixité lu­
xa ri é re ii xé vc la xé vo­
ta xé sa xon ta xé.

(.’IVROGNERIE IOUS15 Vous tous lecteurs qui désirez 
rappeler à votre mémoire, le sou­
venir do vos parents et amis, nous 
vous conseillons do profiter des 
avantages que vous offre l'Etoile 
nu Nord de vous fournir pour la 
modique somme de 81,‘2ô un bon 
portrait au crayon de 10 x 20 ou 
avec un magnifique cadre do fit 
pouces de largeur do 4 couleurs 
différentes pour $2.7b, ouvrage 
exécuté par des artistes do renom 
et à votre entière satisfaction. 
Pour cela, faites nous parvenir 
votre portrait sur zinc ou sur car­
te et nous vous garantissons de 
remplir vos commandes prompte­
ment, et nous sommes convaincus 
que vous en serez satisfaits. Si 
toutefois vous n’avez que des por­
traits sur lesquels il y a plusieurs 
personnes ensemble ils seront dé­
tachés l’une do l’autre et celui do 
votre choix sera exécuté fidèle­
ment. Ceux qui ont déjà eu l’a­
vantage do venir examiner atten 
tivement le fini et la perfection de 
ce travail devront se hâter et pro­
fiter do cotte offre avantageuse.

Si vous venez à nos bureaux, 
faites nous lo plaisir do venir exa­
miner l’échantillon maintenant 
exhibé et noua sommes certains 
que vous placerez vos commandes 
de suite.

ne en blé accompli gnu ac­
complir accouplé ne cou­
rir accueil actif arnica 

ca clié ca-

Iv-t une maladie qui pent ee guérir 
à domicile i-n quelques jours, «an# injec­
tions hypodermiques, sans douleur, sane 
publicité, sam perte de temps, par Vu- 
sage du

IN VENTIONS NOUVELLESavsclue aucun 
duc café calamité cal eu 
calculé caleçon cam pli ré 
clair clou coin pu ré con­
gru con jugal cou te uiv c<»u- 
tigu convenir découvrir 

écueil recueil.

Dans l’intérêt de ceux de nos 
lecteurs qui s’intéressent aux in­
ventions, nous publions une liste 
de brevets récemment accordés 
par le gouvernement Canadien, et 
obtenus par l’entremise do MM. 
Marion & Marion, Solliciteurs de 
Brevets, Montréal et Washington, 
D. C.

70,002—D. J. Archer, Toronto, 
Ont.—Ciseaux pour la chevelure.

70,683—J. H. Johnson, Ganano 
que, Ont.—Méthode de tremper 
l’acier pour ressorts.

70,771—A. A. Barnhart, Mont­
réal, P. Q.—Machine pour l’agri­
culture.

70,769—R. W. King, Toronto, 
Ont.—Pièces portatives pour cons 
tructions.

abdiqué antiquité ap pli- 70,750—A. B. Griffin, Hamilton,

que tu chi que claque mu- r&u, pQ.—Appareil pour travail-
fiué vit* craqué équipe e- 1er le métal.
nuité équivaloir inquiété "Le Guide des Inventeurs’’, von-
Bq-Mf
masque mastique p. 1 nada, les Etats-Unis et les princi­
pal tiqué quali lie qualité paux pays étrangers, sera envoyé 
quantité que qui quoi. ou livré sur demande.

i

Remède Végétal Dixon loua en- 
Ecrirai

aujourd'hui, en anglais roulement au
j DrW.H.Snunders & Co

C'est un spécifique infaillible contre 
l'alcoolisme. I.e Dr MacKuy île Québec, 
Spécialiste pour le traitement des alcooli­
ques, le déclare bien supérieur il tous 
les "Gold Cures" ou autres remèdes, et 
l'emploie maintenant constamment et 
avec le plus grand 
titut de “Belmont Retreat.”

Pour toute information s'adresser 
personnellement ou par lettre à la

Station C, Chicago III. 25ol
0S-TTx—AS'Q

gav (,‘on
Agent Général des Vassnyers.

Grande Station L'entrai, New-York.
Hmarslan

16 succès dans son lus-

A VENDRElui clic lia choir ha ïr ha lo 
hangar hante happé ha­
rassé hardi harnaché har- 

hfi té liatif haussé hau-
SIROP UUHIT Un emplacement situé dans le village 

do S to Elisabeth ot bfitio d'uno maison 
comprenant neuf appartements, ainsi 
qu’une boutique de forge et autres dé­
pendances, ost oiïert en vente à trèe 
non marché. Un forgeron trouverait 
uu bon avantage on achetant oet em­
placement. S’adresser à M. Jus. L. 
I'iiuoet, Sto Elisabeth, Co. Joliette,

9mai4f

Du Dr FRED 
J. DEMERS 

POUR LES ENFANTS.

Si votre bébé no dort pas, s'il souf­
fre do sa dentition ou do coliques, em­
ployer. avec confiance lo Smut* Cal­
mant du Dr Fred. J. Deniers qui pro­
cure toujours un sommeil calme, natu­
rel et une dentition facile. Essayez-lo.

EN VENTE PARTOUT

Dixon Cure Co.
poil
tin lui vrc-sac hein hé ris- 

héron hissé hourra

J. B. LAI,IMS, Gérant

572. rue Saint-Denls, MONTREAL
son 
hur lé. TmW «•■■•aliatlei itrliUeeit aiiKiatUlle.

17

mApt Cook's Cotton Root Compound
Km employ# arec in re/* tnum h»» molli 

^yLjrpar au-delfc tlo 10,000 fmnim*. .^ur, pITvo 
^ ttf- M'Hdamr», «temamlvs !t votr«« J'lmr» 
iuaclvn le Cook'» Cotton Root Compound. N‘«m 
prenez pa* «l'autre*, car tou* le» mélangi*», plliilrs

SITUATIONS VACANTESDrpot : 1157 Rue St-Laurent 
MONTREAL.

prenez pa* «l'autre*, car tou* le» mélange», pilule» 
et Imitation» Font <l.utg«-reux. l*rlz. Ko. I, 8l.i») 
la boite; No. tl, lotlcgro» idu* f.»rt,|3.uj U l>ot<e. 
No. 1 on 2 envoy#* fur reception «lu prix et «lo 

«lo 3c. t l*o Cook Company,

v.* DEMANDE. — Quelquea per- 
•*s dans cliaqno localité pour tra­

vailler pour nous à leur propre demeu­
re, ouvrage facile, bon salaire. Il n'eet 
pas nécessaire d'avoir beaucoup d'expé­
rience pour faire oet ouvrage.

S’adresser A lin-miAi. Mra. Co., 
London, Uni. 15m4f

sor
d«ux timbre#
Windsor, Ont. 
pyNo* 1 et 2 sont vendu* «*t reenranvimléfl par 

tous le* pharmacieu* responsable» au Canada, é
Demandez les biscuits de la nou­

velle Manulacture de M. D. P. Rio-
8nov-la

Cook’s Cotton Root Compound 
oat vendu à Joliette, par J. T, Gaudet, 
pharmacien.

Ctttc signature est sur iha«|Uc Irottc iln «•••«<«•
T»i,irttes LAXA1IVI HKOMO-OtlIMM,

pel, Joliette. le tctiiède qui euerll le en un JourG. D. D.
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L’ETOILE DU NORD Un meurtre à Ste Cunégonde LA BANQUE NATIONALE Conférences Fan
des conféreneeslci. ^ Pour **“» 
Vork, t15tK?77eSthabile Xe,‘

!ranÇaiseseac©H® EL'n crime allrcux commis dans 
la soirée du 1U mai dernier a mis 
en émoi la ville de Ste (,'unégonde. 
Joseph E. Laplnine, a tué d’un 
coup de revolver Madame Lefèvre 
demeurant au numéro h WH de la 
rue Notre-Dame où se trouve un 
petit magasin do lion bons et de 
cigares. Tout indique que ce 
meurtre était prémédité depuis 
longtemps ; Laplnine était l’un 
des pensionnaires de Madame Le­
febvre et depuis plusieurs jours il 
avait un air morose qui laissait 
deviner de sombres pensées. Ce­
pendant, on était loin de soupçon­
ner la sanglante tragédie qui de­
vait se dérouler dans cette salle 
paisible où Laplainc venait pren­
dre sa place à l’heure de chaque 
repas. Jeudi soir, Laplainc se 
présenta comme d’habitude lï la 
table servie par sa malheureuse 
victime et demanda des huîtres. 
Madame Lefebvre courut ù la gla­
cière, au fond de la cuisine, où 
Laplainc la suivit. Il y avait 
alors dans le magasin une demoi­
selle Houle et une autre personne 
que la police n’a pu retrouver pour 
l’enquête du 
deux s’enfuiront effrayées par la 
détonation soudaine d’une arme 11 
fou. D’autres personnes du voisi­
nage qui prenaient le frais sur 
leur perron entendirent aussi ce 
bruit inaccoutumé et accoururent 
dans l'échoppe. En entrant dans 
la cuisine, elles découvrirent le 
cadavre du Madame Lefebvre, 
étendue sur le plancher, baignant 
dans son sang, la tempe droité dé­
foncée par une balle qui avait fra­
cassé le crane et causé une mort 
instantanée.

Son crime commis, Laplainc se 
dirigea vers le poste de police de 
Ste Cunégondo et s'adressant au 
chef Tremblay lui dit, avec un 
imperturbable sang froid. “Joe. 
je viens de commettre un meurtre, 
j’ai tué ma blonde.’’ ( )n crut 
d'abord it un badinage mais coin 
me Laplainc persistait dans sa 
déclaration et ajoutait qu’il avait 
tué Madame Lefebvre avec le re­
volver qui se trouvait dans sa po 
che, on le fouilla et ou trouva en 
cllet sur sa personne un revolver, 
de calibre i$8, chargé de cinq car­
touches dont une était vidé.

Le meurtrier est âgé do ,‘tli ans. 
Il est né â St-Pierre aux Liens 
dans l’ile de Montréal, où réside 
encore sa famille. 11 y ai\ peine 
quelques mois, un mandat d’ar­
restation fut émis contre lui et 
son frère Benjamin pour contra­
vention A loi relative aux alambics.

Laplainc est marié, mais depuis 
huit ans, sa femme l’a quitté et 
l'on ignore son domicile actuel 
bien que certaines personnes assu­
rent l’avoir récemment rencontré 
aux Etats-Unis.

M. Louis Lefebvre, le mari do la 
victime, était â son ouvrage, aux 
laminoirs de Montréal, lorsque son 
épouse lui était ainsi ravie par 
une mort si affreuse. Pour ne 
pas trop le surprendre, ou lui a dit 
que sa femme avait fait une chu­
te et s’était infligée une blessure 
mortelle. Ce n’est qu’en arrivant 
sur la scène du terrible drame 
qu’il a appris la triste réalité. Le 
pauvre hommo en est devenu 
presque fou de désespoir et de 
chagrin.

Lu Dr Cyphyot et tous ceux 
qui ont connu la défunte rendent 
hommage A ses hautes qualités. 
Tous s’accordent il dire que c'était 
une femme vertueuse, un modèle 
do dévouement et de bonté.

M. il. Pilon, beau frère de Mada­
me Lefebvre dit qu’il ne peut at­
tribuer au crime une autre cause 
que la jalousie.

Laplainc était généralement 
considéré comme un homme tran­
quille et sobre, il avait agi com­
me ènuraérateur pour le recense­
ment mais depuis que cette beso­
gne était terminée, il était sans 
ouvrage. L'assassin a été logé 
dans une cellule du poste de police 
do Ste-Cunégonde et la foule n’a 
pas tardé fi affluer autour de la 
prison et des menaces ont été pro 
féréos contre le meurtrier. Lu- 
plaine demanda d’être transféré au 
poste de Montréal, mais M. Trem­
blay, chef do police do Sto-Cuué- 
goude dissipa ses craintes et l’as­
sura qu’il serait efficacement pro­
tégé contre la foule indignée. A 
toutes les questions que lui posait 
le constable Tourangeau, Liplainc 
a répondu qu’il ne se rappelait de 
rien et qu'il ne savait pas avoir 
tué Madame Lefebvre.

Lo coroner McMahon a tenu son 
enquête, à 11 heures vendredi 
avant-midi. Mtrc. Art. (ieofl'rion 
représentait lo prisonnier. Les 
jurés ont prononcé un verdict de 
culpabilité de meurtre contre I.a- 
plaine. Lo prisonnier était dans 
un abattement extrême. Il s’est 
borné à répondre au coroner : “Je 
ne me rappelle rien. Je n’ai au­
cune déclaration à faire puisque 
je ne me rappelle de rien.’’

Ses yeux hagards peuvent faire 
croire A la folie. Cependant, per­
sonne n’a remarqué où entendu 
dire que Liplaino avait déjà eu le 
cerveau dérangé. MM. Descar- 
ries et Geoftrion se sont chargés do 
défendre l’accusé. Ils plaideront 
probablement folie.
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ETAT ANNUEL 1901 ut

iMercredi, le 15 mai, à trois heu­
res p. m., la quarante et unième 
assemblée annuelle des actionnai­
res de la Banque Nationale a eu 
lieu dans les bureaux de la banque.

Etaient présents :

Par balance au 
crédit, du fonds 
de contingent 
30 avril 1900 30,000.00

Les profits de 
l’année, après 
avoir pourvu 
pour les inté­
rêts accrus su*, 
dépôts et pour 
dettes mauvai­
ses et douteu­
ses, ont été de

iri

faites sociétés ou©
§59,008,48 nL'BIOILB DU KÜBD, |iei

%

Bosei

reelL’hon. juge A. Chauveau, ltévds 
F. C. Gagnon et Tancrède J. Pa­
quet, MM. Rodolphe Audette, A. 
15. Dupuis, Victor Chateauvert, 
Nnz. Fortier, Narc. ltioux, Char­
les Brochu, Thos. Breen, Charles 
J obi n, Joshua Thompson, E. Tlios 
Couillard, N. Arthur Drolet, IJlric 
Tessier, O. Léon Hardy, Geo. De 
mers, J os. Archer, jr., Arthur E. 
Scott, Cyrille F. Delâgc, N. P., 
Dr G. E. Réné Fortier, J. B. E. 
Letellier, J. M. Henri Hamel, J as. 
McCone, V. E Paradis, Dr Cinq- 
Mars, Dr El/.éar Librcequc, etc.,

sou
JOMKTTK, .IKUUI, 23 MAI 1901 Joli© pas NERCOLOGIE ,es

LA BANQUE NATIONALE U* :
© mmmses bonnes œuvres.

Nous ne chercherons %
A mettre au grand jour b 
nombreuses et solides vertus dm

discrètement et sans ostenta^
Nous respecterons plutôt su mo­
destie et son humilité.

Lllc laisse pour déplorer wr 
te quatre enfants : MM. Chule 
Gudbault, médecin, de Mont 
réal, Alcide Guilbault et Artlm 
tluilbault.marclmndsde Joliette t 
Madame J. J. Sheppard aussi d 
cette ville, ainsi que grand 
bre de parents et amis.

Les funérailles ont eu lieu hie 
matin :

Nous sommes particulièrement 
heureux de pouvoir mettre, dans 
une autre colonne, sous les yeux 
du public de notre district, le rap­
port des opérations do la Banque 
Nationale pour le dernier exercice ; 
car la Hérissante succursale que 
cette institution financière possède 
dans notre ville et qui est si bien 
administrée par son habile gérant 
M. J. II. DuSault, a droit A sa part 
des félicitations que mérite un si 
beau succès.

La Banque Nationale est consi­
dérée aujourd'hui comme l’une des 
banques les plus solides de ce con­
tinent. Sagement dirigée et ha 
bilement administrée, elle augmen­
te tous les ans le chiffre de ses af 
(aires, réalisant ainsi des profits 
considérables pour ses actionnai­
res. Ces profits ont été de §142,- 
730.43, durant l’année qui vient 
de finir.

Les nombreuses succursales que 
possède la Banque Nationale dans 
tous les centres importants de ce 
pays sont prospères et contribuent 
au succès général.

1dïxpe %142,730.43 y-4 :

KS O re
r£
-"Z

© MFormant la som­
me de..............

Qui a été appro­
priée comme 
suit :

Dividende No 72 
3 p. e., paya­
ble le 2 nov.
1900.................

Dividende No 73 
3 p. c., payable 
le 1er mai 1901 30,000 

Boi té A Fonds de 
Réserve...... 75,000

Ile
$201,738.91 ,es

H Æ putI.Si mnte \
têtue

El ;trietc. ©M. R. Audetto fut appelé A pré­
sider l’assemblée et M. B. Lafrance 
fut prié d’agir comme secrétaire.

Avant do procéder A la lecture 
du rapport annuel, les messieurs 
dont les noms suivent furent élus 
scrutateurs, savoir : MM. Thomas 
Breen, N. Arthur Drolet et J. M. 
Henri Hamel.

Le président donna alors lecture 
du rapport suivant :

$3fi,U0U E3
©coroner. Toutes
K3 F.A l ICO! ' 1* tie personnes sont adonnées Ala

©
pratique I<d 1<• et dangereuse tie faire des expé- g 

© riences avec un prétendu remède,ou un autre,quanti @ 
leur santé est attaquée. 1 )e mauvais résultats, plutôt ^ 

gg que des bons, en découlent presque assurément. Ce ggj 
ne sera d’aucune façon une expérience que vous 
ferez en vous servant des

©
m

$147,000
EH

Laissant au cré­
dit de profits et 
pertes une ba­
lance de..........
Nos succursales ont été inspec­

tées minutieusement durant l’an­
née et nous notons un accroisse­
ment important dans leur chillrc 
d’affaires.

Durant l'année vos directeurs 
ont ouvert une succursale A St- 
Casimir dans le comté dePortueuf.

Nous sommes heureux de rrcon- 
naltrc les bons services rendus ù 
l’administration par les nombreux 
employés de cette institution ; leur 
fidélité et leur assiduité ont con­
tribué largement au succès de nos 

1 opérations.
1a3 tout humblement soumis,

R. A U DETTE, 
Président.

1LA BANQUE NATIONALE 
Quarante et unième rapport an­

nuel des directeurs aux action­
naires de la Banque Nationale.

Messieurs,
Vos directeurs ont l'honneur de 

vous soumettre le quarante et 
unième rapport annuel des opéra­
tions de La Banque Nationale pour 
l’année écoulée le 30 avril 1901, 
avec l’état ordinaire de l’actif et 
du passif.

Le compte de profits et pertes se 
résume comme suit : savoir :
Par balance au 

crédit de pro­
fits et pertes 

avril
191 Ml................. $29,008,48

©$54,738.91 1
Pilules Roses 

. Dr Williams
A l’Académie St-Viateur nom

Lundi, l’académie St-Viateur 
était en liesse. Une jolie démons­
tration avait été organisée par les 
professeurs et élèves pour célé­
brer dignement le soixantième an­
niversaire de naissance de M. 
Pierre Chevalier, le dévoué pré­
sident de la commision scolaire de 
cette ville. Ce témoignage de 
reconnaissance mérité par un in­
fatigable dévouement A la cause 
de l'éducation a été très sensible 
au héros de cette fête intime qui a 
répondu en termes émus aux 
vœux de bonheur et de santé si 
éloquemment exprimés au nom de 
tous par M. Arthur Leprohon, le 
jeune fils de feu M.lt.M. Leprohon. 
Richement enluminée par la main 
habile du Rev. K. Kavignac, C.S.V. 
et faisant cadre au portrait de 
l'estimable président des commis 
saires d’écoles, la magnifique 
adresse qui lui a été présentée est 
un précieux souvenir doublement 
cher et par les bons souhaits dont 
elle est remplie et par l’art ad mi 
ruble des dessins qui on sont l’or 
nement. MM. C. Bernard, M. D. 
André Trudeau et Albert Gorvais, 
tous trois collègues do Al. Pierre 
Chevalier, dévoués comme lui A 
l’avancement et au progrès de 
l’école si bien dirigée par les 
Clercs do Saint Via tour, étaient 
présents et ont applaudi A cette 
cordiale démonstration, écho fidèle 
des sentiments de tous les citoyens 
de cette ville pour celui qui de 
puis plusieurs années, remplit avec 
zélé, sagesse et succès, les impor­
tantes fonctions do président de la 
commission scolaire de la ville de 
Joliette.

Un grand congé a été accordé 
aux élèves et mardi, sur le terrain 
do l’école, leur allégresse a pu se 
donner libre cours dans plusieurs 
tournois forts intéressants et chau­
dement disputés. Pour faire ou­
blier ies fatigues do la journée, 
vingt-et-un prix ont été décernés 
aux heureux vainqueurs et le 
lendemain, tout le monde repre­
nait le joug du travail pour bien 
préparer l’examen final et entrer 
en vacances avec la satisfaction 
d’avoir bien profité do l’année 
écoulée.

une nombreuse a® 
tance a accompagné à sa dernièr 
demeure cette (emme de bienqc 
méritait cet éclatant témoigna 
d'estime et de sympathie.

Le service a été chanté par I 
l’abbé Longpré, vicaire. Les pot 
tours étaient MM. JérùmeMireaak 
Tréfilé Gadourv, Régis Lafrenièrt 
et F. X. Morel. Le deuil étaà 
conduit par MM. Arthur, Aldd 
et Charles G uilbault, les trois fü 
de ht défunte le Dr J. J. Sheppar 
son gendre, James Sheppard sa 
petit fils, Octiivien Michaud, J.l 
Ltrochelle et un grand nombr 
d’autres parents.

Ces pilules sont un médicament bien connu avec 
un record devenu du domaine public. Quand vous 
les achetez, vous savez exactement ce que vous avez 
et ce quelles peuvent accomplir. Dans toutes les 
maladies causées par la mauvaise condition du sang 
ou du système nerveux, ces pilules ont été recon­
nues comme un remède infaillible. Elles ont établi 
leur mérite dans votre propre voisinage et ce qu’elles 
ont fait pour d’autres, elles le feront pour vous. 
Pourquoi, alors, gaspiller votre argent ou continuer 
à mettre votre santé en danger en expérimentant 
d’autres médecines.

Mme Frank Evans, 133 rue Frontenac, Mont- 
0 réal, dit :

1.1
au 3U 1

BILAN
Le 30 avril 1901 

PASSIF
:

$1,187,828.00Billets en circulation..................................
Dépôts portant intérêt.................................
Dépôts 11c portant pas intérêt....................

Dividendes non réclamés...........................
Dividende No 73, payable le 1er mai 1901

Dû A d’autres banques eu Canada............
Dû A des agences do la Banque dans le 

Royaume Uni.............................................

$3,709,494 82 
715,409.99

4,424,904.81
OU, DIABLE, EST LE MÜM 

MENT?
748.10

30,000.00
30,748.10

12,444.50

45,046.10
Ces jours derniers, j’avais \ 

visite d’un ami. Absent de Jt 
licite depuis quinze uns, ce ma 
sieur, “sur les pluges lointaines! 
le sort l’exila’’, avait entendu ps 
1er du monument. Excursion 
séances dramatiques,contribua» 
ouvertes (jamais fermées), etc.,etc 
il 11’ignorait aucun des trucs a 
ployés par nos “ progressistes”,poi 
soutirer des dollars aux bourgeœ 

Aussi en mettant le pied sur e 
tre sol, était-il fort préoccupé* 
savoir quel endroit serait le pt 
favorable A une contemplation* 
rieuse du monument qui, dans# 
imagination, était un “raonaos 
tal monument", quelque cho 
comme la colonne Vendôme,qua 

Suivant de près le flot desétn 
gors descendus au débarcadère, 
n’eut qu’une médiocre attend 
pour l’antique manoir transfort
eu somptueuse maison d’éducauo
au collège il ne jeta qu un W 
regard : lo “monument seul le
8é Par avance il posait en conu 
scur. Le souvenir qu il avait p 
dé du site occupé par 1 ancien 
église, lui faisait présumer qa 
devait être le fameux monuma 
Il accéléré le pas, son cœur m

«3■as
*
Viens souper ; J*"

demain P°ur

■

?!r>7,4tiu.ü(;
© “Je sens que je dois dire un bon mot pour les Pilules Roses 
|Q du Dr Williams, dans l'espoir que ce qui m’est arrivé pourra 

bénéficier à quelque autre femme souffrante. Je suis maintenant 
âgée de vingt-trois ans et depuis ma onzième année j'ai souffert 
beaucoup plus que ma part d'agonie à cause de maladies propres 
A mon sexe. A seize ans, le mal avait pris de telles proportions 
que je dus subir une opération à l’Hôpital Général de Montréal. 
Cela ne me guérit pas et un peu plus tard j'en subis une autre. 
Celle-ci me procura quelque bien, mais non la guérison com­
plète, et je continuai à souffrir de douleurs dans l’abdomen et de 
maux de tête bilieux. Quelques années plus tard, quand mon 
mari alla demeurer à Halifax, je souffrais encore terriblement et 
fus conduite à l’Hôpital Général ou une autre opération fut 
faite. Cela me donna du soulagement pendant deux ou trois 
mois, mais le mal ancien revint encore; je souffrais sans sursis 
des jours entiers parfois, et rien ne paraissait devoir me sou­
lager. En février 1S99, je fus de nouveau obligée d'aller à l’hô­
pital et de subir une quatrième opération qui ne me fit pas de 
bien, et comme le chloroforme administré au cours de l’opéra­
tion m'avait affecté le cœur, je ne voulus pas me prêter à d’autre 
et je fus reconduite chez moi plus malade que jamais. En août 
1899, on me conseilla d’essayer les Pilules Rouges du Dr Wil­
liams et je résolus de le faire. J’en ai fait usage pendant plusieurs 
mois et en ai retiré plus de soulagement que des quatre opéra­
tions par lesquelles j’ai passé, et je les recommande fortement A 
toutes les personnes souffrant de maladies qui affectent tant de 
personnes de mon sexe. "

■ m§5,707,031.57Total dit lhussif envers le publie........
fonds Capital........ ................................
Fonds de Réserve..........................................
Intérêts accrus et change...........................
Compte de Profits et Pertes........................

a1,200,000.00 
275,000.00 

15.1X10.00 
54,788.91

-----  1,544,738.91
■

§7,251,770.48

3
ACTIF

Espèces.............
Billets de la Puissance,

............ § 80,078 90
............  210,927.00

Zi
'■Ko

§ 291,005.90
Billets d’autres banques et chèques sur

d’autres banques.......................................
Dû par d’autres banques du Canada........
Dû par d'autres banques dans les pays 

étiangeis*.......... ................

Dépôt au Gouvernement do la Puissance 
en garende des billets en circulation...

Débentures de la Puissance........................
Prêts à demande sur actions et débenturea

289,15531
05,727.99

43,802.00
398,085.90

'■ 9
00,000.00
35,000.00

382,145.00 jj
477,145.00

Total des ressources immédiates___
Prêts courant, escomptes et avances au

public...........................................................
Billets et effets de commerce escomptés,

en souffrance (pertes pourvues)..............
Immeubles appartenant à la Banque (au­

tres que les édifices de la Banque..........
Hypothèques sur Immeubles vendus par 

la Banque....................................................

Edifices do la Banque, ameublement et 
papeterie.....................................................

§1,100,830 92

§ 5,838,090.48 

22,421.24CADAVRE RETROUVE
Des SUBSTITUTIONS—toujours sans valeur 

— sont souvent offertes et devraient toujours être 
promptement refusées. Les vraies portent le plein 
terme “ Dr. Williams Pink Pills for Pale 
People ” sur l’enveloppe autour de chaque boite. 
Si vous avez quelques doutes, adressez-vous direc­
tement à la Dr. Williams Medicine Co., B rock ville, 
Ont, et les pilules vous seront envoyées par la 
poste, franco, au prix de 50 cents la boite ou six 
boites pour $2.50.

5,909.54
Les hommes qui travaillent au 

flottage du bois sur la rivière l’As 
somption, ont repêché mardi matin, 
le corps du jeune Marion, noyé à 
Ste Elisabeth, dans les circonstan­
ces déjA relatées lorsque ce re­
grettable événement est venu 
plonger une brave famille dans lo 
deuil. Le corps a été retrouvé 
presqu’en face du moulin Bordo- 
loau, il avait été entraîné par le 
courant, six A sept milles en bas do 
l’endroit oû il avait d’abord dispa­
ru sous l’onde perfide. Les funé­
railles ont eu lieu A Ste-Elisabeth 
au milieu d’un grand concours de 
parents et d’amis.

9,300.00
5,870,327.20

208,000 30

§7.251,770.48

N. LAVOIE,
Inspecteur.

Proposé par M. Rloux, appuyé 
par M. A. B. Dupuis :

“Que lo rapport du bureau de 
direction, ainsi que les états y an­
nexés qui viennent d’êtres lus, 
soient approuvés, publiés et impri­
més pour l’usage des actionnaires.” 
Adopté.

On procéda ensuite A l’élection 
dos directeurs et les'messieursdont 
les noms suivent ayant obtenu le 
plus grand nombre de votes furent 
déclarés élus, savoir : M. R. Audet- 
te, l’hon. juge A. Chauveau, MM. 
Victor ChAteauvcrt, A. B. Dupuis, 
Naz. Fortier, J. B. Laliberté et 
Narcisse Rioux.

Le président laisse le fauteuil et 
M. Clis. Brochu, ayant été appelé 
A le remplacer, il est proposé par 
M. J. B. E. Letellier, appuyé par 
M. Jos. Archer, jr.

“Que les remerciements des ac­
tionnaires ici présents sont dûs et 
offerts A M. R. Audette pour les 
services qu’ils a rendue à la prési­
dence de cette assemblée, ainsi 
qu’à MM. les scrutateurs et le se-

P. LA FRANCE,
Gérant.

erétaire dans l’exercice de leurs 
devoirs respectifs.” Adopté.

Proposé par M. Ulric Tessier, se 
coudé par M. J. B. E. Letellior :

“Que les remerciements des ac­
tionnaires sont offerts à messieurs 
Ica directeurs pour la manière ha­
bile avec laquelle ils ont adminis­
tré les affaires de la banque du­
rant l’exercice qui vient de s’écou­
ler”.

Cette motion a été approuvée 
et l’assemblée s’ajourne.

R. AUDETTE,
Président.

P. LAFRANCE,
Secrétaire.

visiter
A tempsmm.

m#

V

L’ASSOMPTION IIST-ZENON qu’égale dans les deux paroisses. 
Aujourd’hui St-Miehcl compte 110 
familles avec 557 habitants, tandis 
que St-Zénon ne compte que 70 
familles et environ 350 âmes.

M. Théophile Pauzé, ancien cul­
tivateur de cette paroisse, est dé­
cédé le 15 mai couvant A l’âge de 
78 ans.

Le défunt laisse pour déplorer sa 
perte, une épouse, 3 (lia et 2 lilies.

L’école de cotte municipalité a 
été visitée par M. Fontaine, ins­
pecteur, le 11 mai courant. 11 y a 
rencontré 20 élèves que Mde Ron­
deau (D. Beausoleil), dirigé à la sa­
tisfaction des contribuables. Soix­
ante-sept élèves ont fréquenté cet­
te école pendant l’année, 

x
On a construit dans cette parois- 

une très jolie église qui sera 
livrée au culte, à la visite de Mgr 
l’archevêque. Ce beau temple est 
dû A la générosité des habitants de 
la paroisse,mais plus encore au zèle 
et au dévouement de Messire Ga­
gnon qui n’a rien épargné pour 
doter St-Zénon d’un beau temple, 

St-Zénon rivalise avec St-Michel 
et bientôt la population sera près

+
On parle d'ouvrir un chemin do 

St-Zénon au lac Ignace, canton 
Masson, dans le comté do Mask! 
nongé, A cause de la beauté du ter­
rain et de la fertilité du sol. On 
croit qu’il y aura un fort courant 
do colonisation au lac Ignace.

+
La derive du bois de la Cie. de 

Pulpe de Grand'Mère est commen­
cée, mais marche lentement.

UNE CHANCE
S'il est facile de s’enrhumer, il est 

aussi facile de guérir son rhume avec le 
Baume Ruümal. CO

kJ(ST-PAUL DE JOLIETTE
Mademoiselle Lazette Goulot, 

est décédée la semaine dernière 
chez M. Médard Rivet, A l’Age de 
89 ans.

lu»*

ami. La monument, J@j qUJ

rhumidWronsfiy, l&t

BK-S—* «.M

Po86
COMPARAISON UTILE 

Aucun remède ne peut être comparé 
au Baume Riiumai, pour soigner le 
rhume, la bronchite, la coqueluche, la 
grippe.

Québec, le 15 mai 1901.
A une assemblée des directeurs 

ten ue le même jour, M R. Audet- 
te a été réélu président, et M. A. 
B. Dupuis, vice-président de la 
banque pour l’année courante.

c«
e»*St-Amhroise de Kildare

M. John Heather, cultivateur, 
du 9ème rang de Kildare, est dé­
cédé subitement samedi dernier A 
l’Age d’environ ü5 ans.

W|he a.
68 ais B y

Nov,Demandez les biscuits de la nou­
velle Manufacture de M. D. P.

Snov.la
•liât

Kiopel, Juliette. _ P. LAFRANCE, gérant.
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I US PILOUS BOUGESChez nous et autour de nous.
—Samedi, le 25 mai prochain, veille 

de la Pentecôte, est un jour de jeune.

— !,e lldvd M. Let age, curd de 
-|Sri Jn Mal de Rognons par I Çlumbly, P. Q., était en ville ces jours
— ,es PILULES MORO. '

1 COLONNE l)IC ALEXANDRE RIVARD.emery harrotte
"«occ^te ~ ..-; m : *-■* <-» tc: t-» x^r; I416, Spring Vellty. Buruu Co.. UL

PRINTEMPS! PRINTEMPS!%\

i
VOICI LE TEMPS DC DÉMÉNAGEMENT!

Il faudra renouveler rinf^rieur de la maison. Nous avons 
tout vu qu’il vous faut V

Avez-vous besoin de

H —La fin de la dernière semaine & été 
. —™ froide et pluvieuse, mais depuis mardi

,,rand nombre d’hommes n0UH jouissons d’une belle température 
i.^Eleut une santé parfaite s’ils <lui favori8e beauaoup la végétation.

I^KuulTraient de leurs rognons et —Lee commissaires d’écoles de Sto- 
^^JFouleurs dans le dos. Marie Salomé, ont besoin de deux insti-

reins chez l’homme qui tra- tutrioes diplômées. S’adresser à m. 
H, j^ut la partie vitale qui de- Emile Johnson, secrétaire trésorier, S te- 
^■rdc le plus de forces. Marie Salomé, Co. Montcalm.

homme peut avoir des —I'aute d'espace nous remettons au
jj.^^fedes d acier et un estomac prochain numéro la publication des 

ible de tout digérer, mais si nouvelles de St Stanislas et St-Michel 
sn_ reins sont faibles, il est inca- des Saints.
"iHle comme un enfant.

Pilules Moro contiennent

Guérissent le mal de matrice, les 
dérangements et les points de coté

ta

)
• >■
*

TAPIS,2f
l’RELARTS,

RIDEAUX,
PORTIÈRES,

i
Rien ne dérange et 11e détraque le système nerveux comme le BEAU MAL. 

Les douleurs et la faiblesse supportées trop longtemps appauvriront votre sang, 
briseront vos nerfs et feront de vous une pauvre impotente névrosée et abattue.

Les Pilules Rouges dt i« Cic Chimique Pranco-Amcricaine, prises la dose de deux 
après chaque repas, faciliteront et régulariseront les époques douloureuses et irré­
gulières. Elles guériront votre mal de dos et aussi les douleurs que vous ressentez 
dans les côtés et le bas ventre.

lea

Nous avons tout cela. i—Il y aura dimanche, le 2<‘> courant 
. . une rencontre entre le club de croquet’

ngrcdieiits qui vous guériront he “St Pierre” et le club “Royal" pour 
maux de reins dont vous aouf- I le titre de champion. On dit que la 
et qui, prises à la dose de I partie sera chaudement contestée et 

x aptes chaque repas, vous I très intéressante. L'enjeu aura lieu 
trout aussi souple que jamais. | sur le terrain du club “Royal", coin des

rues St Antoine et St-Pierre \ une heu­
re précise. Ed. Dugas, président, .1. 
Dussault, secrétaire.

* )te
Magniliqiie assort iment de. lapis depuis les meilleurs 

marchés en cercle, jusqu’au riches Bruxelle.
Tapis h escaliers, nouveaux pal nuis, prélarts jusqu’à, 

4 verges de largeur
Nul re stock tie rideaux est \ ruimvnt splendide, depuis 

les mousselines les moins dispendieuses, et même si vous le 
désirez, dans les plus beaux nets brodés.

Notre choix de portières est loin à fait superbe.
Et ce qui vous plaira d'avantage c’est que nos prix 

sont des plus attrayants par lu réduction énorme que nous 
faisons sur la valeur de toutes ces marchandises.

at
te
re
er
a Témoignage de MADAME BEAUMIEH: “ côtés, tics étourdissements et qui me rendait tncap*- 

“ Me de faire mou ouvrage. j’ui obtenu guérison 
*• complète et aujourd'hui je puis vaquer il tous le* 
“ ouvrages de la maison, sans que ma sauté en souffre. 
“Je suis forte et heureuse.

“ Je vous remercie mille fois de l’intérêt que voua 
“ m'avez témoigné et je vous demande de faire publier 
“ ma guérison, afin que toutes les femmes apprennent 
“ qu'il y a un remède qui peut les guérir et qu'elles 
“ ont l'avantage île consulter les Médecins Spécialistes 
“île la Cie Chimique Franco-Américaine, si 
“ elles le désirent.

*•
X Messieurs les Médecins Spécialistes.

de la Cie Chimique J rama-Américaine, 
Montréal.

t
—Nous regrettons d’apprendre la 

mort de notre ami M. Ed. Mail luit, 
manufacturier de cigares, décédé à 
Trois-Rivières, hier matin, à l'âge de
42 ans.

di1 " CnitRS Doctkurs,
•* Je voulais vous écrire depuis longtemps, afin de 

" vous faire connaître le résultat de vos sages conseils 
11 et le bon effets des Pilules Rouges, et je suis 
'* aujourd'hui des pins heureuses eu vous disant que 
" je jouis d'une parfaite santé depuis que je suis sous 
" vos soins.

" Je souffrais d'une congestion de la matrice qui me 
" doutaient des douleurs dans le dos, des points de

Les points de côtés, les douleurs dans le dos, cette sensation de pesanteur et 
de tiraillements que les femmes éprouvent sont touj 
BEAU MAL, et les Pilules Rouges eu 
maux et les douleurs qu’elle occasionne.

»
H
m —Le club de croquet “St-Louis" eit 

a organiser une excursion pour Shawi- 
nigan . La date en est fixée au 12 juin 
Nous donnerons de plus amples détails 
au prochain numéro.

—A la dernière assemblée des meut 
lires de la Cour St-Barthélemy, No 21!) 
de l'Ordre des Forestiers Catholiques, 
M. Josephat Magnan,commis marchand 
a été initié comme nouveau membre de 
cette Cour

» V
Notre stock do hardes faites est au complet et nous vous invi­

tons tt venir l'examiner et nous sommes certains quo vous achèterez. 
TOUJOURS UN SEUL PRIX.

un " DAME JOSEPH BRAUMIRR,
“ iiscuuubj, Michigan. "ou' il \10-1 m# IV

ALEXANDRE RIVARD.HS.'vtVMdl»

ours causés chez elles parle 
guérissant cette maladie, guérissent aussi les

V•It r
iu\ M. KMRRY HARROTTlt

TEMOIGNAGE DE M. HARROTTE. Le Restaurateur de Robsonin
e Assouplit ot donne un lustre A vos 

cheveux, tout eu leur conservant la 
couleur du jeune âge.

PREUVE:—Témoignage de M. Ana­
tole Archambault, marchand, do Kilda­
re, qui déclare qu’ayant eu la bonne 
fortune d’essayer le Restaurateur de 
Roisson, pour les cheveux, après avoir 
lait l’essai d’un très grand nombre do 
Restaurateurs réputés excellents, il n’en 
avait reçu aucune satisfaction.Mais sous 
l’action du ROBSON, les cheveux de- j 
viennent doux, soyeux et luisants, ils J 
reprennent on quelques jours la COU- I 
LEUR NATURELLE et demeurent 
ainsi fixés et inaltérables, pourvu toute- \ 
fois que l’on s'en serve do temps on I 
temps.

J’ai recommandé cet article fl d’au- 
très personnes qui ont invariablement 
trouvé les mêmes résultats.

(Signé),
Prix : f)0 cts la bouteille, en vente 

partout. Seul propriétaire, J. T. GAIJ- 
DET, pharmacien, Jolietto, V. Q.

Depuis longtemps je souffrais d'une
âUdie de rognons qui me causait —Irl.tJ. V. L liapais, assistant ■ c* » m -

—beaucoup de troubles ; mes vivres di- misaaire fédéral de l'industrie laitière,
, .^■rfraient mal et mes intestins étaient était en ville lundi soir, en route pour

ii w, a.™.,...
énormément, tout comme si conférence dans le rang de Bayonne, 

{'eusse eu U gravelle. Nul doute que la parole éloquente de
•' Lorsqu'il me fallait changer de po- ce savant conférencier a reçu un bon 

^■aition, me mettre debout ou me bais- accueil parmi les cultivateurs qui l’ont

“P*»»".
difficiles. J’ai été malade ronl profiter des sages conseils qui leur 

lu lit pendant dix-huit mois. Cinq ont été donnés par un homme si dévoué 
uétltcins m'ont aoigué sacs beaucoup à la classe agricole.

• Les Pilules Moro que j'ai prises — O.N DEMANDE—25 jeunes garçons 
n’ont donné du soulagement dès les de bonne volonté pour travailler il la 
tretaières boites et à la septième fabrication des cigares, de bons gages 

ont apporté Is guérison complète. 6er0nt payés d'ici à trois mois,
mbrTdTmeT^n'is q“ les ont prises H’adresser à J . U. Uervais, manul'ac- 
beaucoup d'entr‘eux ont été soûla- tuner, Joliette. 

que pour les maladies de 
voies urinaires, elles

P PTémoignage de MADAM1Î RT-AMAND :)l

A Messieurs les Médecins Spécialistes,
de la Cie Chimique /“'ranco-Américaine, 

Montréal. AUCUNE
RAISON
POSSIBLE
D’AVOIR
LES
CHEVEUX
CRIS.

pay
Iriril “ MESSIEURS,

“ En réponse il votre lettre que j’ai reçue il y n déjà quelque 
" temps, me demandant des nouvelles de ma santé, j'ai le bonheur 

“ de vous dire qu'après avoir suivi vos conseils 
" et avoir pris les Pilules Rouges, suivant vos ins- 
" tructions, je suis complètement guérie. Ce mal do 
" matrice dont je vous ai parlé et qui me faisait 
“souffrir depuis sept ans, est complètement disparu. 
“ Mon mal de tête est passé. Je sms forte et je vous 

" assure que je suis bien heureuse, car je puis faire tout 
“ mon ouvrage et voir moi-même aux soi iis <le ma famille, 
“ chose que je n'avais pu faire depuis longtemps et qui 
“ lue donnait beaucoup d'inquiétude.

"Si jamais |jc 'deviens malade, je prendrai encore de 
“ vos Pilules Rouges, mais je ne crois pas être obligée 
“ d’y recourir, car il y a longtemps que j'ai cessé d'eu 
“ faire usage et ma santé est encore aussi bonne que lors* 
“ que je vous écrivais.

qi S,SWT>.r
m. 4/it%icuts bien

Kl
7

mUni

ck

rcI. Jt X#^M— Dimanche prochain commencoia 
une nouvelle série de visites jubilaires 
auxquelles préndront part tous les hom­
mes, jeunes gens, jeunes filles et feui- 

Spriag Valley, 111. I mes, que la maladie, l’absence ou d’au
-----  11res causes ont empêché d’accomplir ce

Les Pilule# More guérissent I pieux devoir. Cette première visite 
tiaà la dyspepsie, l'indigestion, sera répétée les deux dimanches sut 
l doukmilMutatismales, le mal | vants ; savoir les 2 et 1) juin prochain, 

ue d’appétit.

obi gnon» et 
■tsaaségaL" d dWA A. Archambault.\ “ DAME CYPRIEN ST-AMAND,

" Ste. Félicité,
EMERY HARROTTE, O'

Étt 416.
! " Matant, F. L>."

i,
Les Tablettes Purgatives doivent être prises eu même temps que les Pilules Rouges, 

par les femmes qui sont constipées, car la régularité des intestins est très impor­
tante pour le soulagement des maux que les femmes endurent.

MOYEN DE MÉNAGER SON
ARGENT

tête S . —Le collège Joliette vient de déci
I* Compagnie jor fâjre subdiviser eu lots à bâtir 

EOt^BédicaÉt Moro, peuvent être vus j6 va8u, terrain qu’il possède en arrière 
Luiilxu, au No. 1724 rue de la manufacture de tabac de M. J. 

pçJe-Catheriao, tous les jours de la u. Gervais & Cie. M. J . D. A. l’if/, 
ùa^fcnaine, excepté le dimanche, jus- patrick, a été chargé do préparer tous 
ioc^B’à htdt heures du soir. Aux les plans et devis néce«aires et en uic- 

qui demeurent à la cam- me temps le collège s’est adressé au 
et qui se peuvent venir fact- Conseil pour obtenir le pro.ongement 

•nBent à Montréal, na blanc de trai- de la rue St-Louis au centre de ce pou 
^jgmeat leur sera envoyé sur de- veau quartier, jusqu’à l’extrême limite 

ainsi qu’un petit livret de la ville, 
tmfdi de conseils et d’avis. Les L’ouverture de la rue St Viateur.sur 

.,-^desaltations par lettres sont aussi un égal parcours, sera aussi prochaine 
^"tttnltes et absolument confi- ment demandée par les contribuables 

mtkâles.
__Les Pilules Moro se vendent loppe rapidement.

la boîte, ou six bottes pour _M. Alfred Majeau, ferblantier do 
votre marchand ne les oette ville, a besoin immédiatement 

mBtnt pas, elles vous seront expé- d’un bon ferblantier couvreur. Bon sa 
treB^es sur réception du prix.
ntxfl Adressez vos lettres comme suit i | ferblantier. Joliette, P. (j.

or1 COMPAGNIE MEDICALE MORO,
17244m Mwârtal.

1
Les médecins

Témoignage de MADAME ST LAURENT :
, A Messieurs tes Médecins Spécialistes

de ta Cie Chimique é-ranco-Américaine, 
Mtntréal.

“ moi qui étais si faible et si souffrante, une femme 
“ furie et bien portante.

“ Le mal de tête et les points de côtés étaient les 
“ maladies qui uie faisaient le plus souffrir. J’ai pria 
“ des Pilules Rouges pendant un an et demi et je 
“ ne regrette pas l'argent que j'ai dépensé car lorsque 
“j'ai commencé à prendre ces merveilleuses Pilules, 
“ j'étais rendue à bout et il m'était impossible de faire 
" quoique ce soit. Je souffrais continuellement et la 
“ vie était un martyr pour moi.

V<> Y MX LKS Vit IX AVANT' D'ACHETER.

u Flansilstte^ Flanellettes IT T
U ♦ ♦

" Chf.rs Docteurs,
“ Je prends la liberté devons tracer ces quelques 

“lignes pour vous dire l'élat de nia santé. Depuis 
“que je vous ai écrit, j'ai acheté une grosse fille qui 
“pèse 14 livres ; elle est grasse et rougeaude. Il va 

dire que je suis en parfaite saute. J'ai eu une 
” maladie heureuse et une recouvrancc sans accident, 

et je dois ce lionlictir aux PiluleB Rouges, car 
elles m'ont guérie de tous mes maux et ont fait de

Le plus beau choix et le meilleur marché, 
chez A. TRUDEAU.

Les indiennes et les colons cavreautés, le plus gros stock, 
les prix les plus modérés, chez A. TRUDEAU.

Le plus grand choix do T1 WEEDS, Anglais et Ecossais, 
chez A. TRUDEAU.

Les étoffes à robes et cachemires, ce qu’il y a de plus nou­
veau, chez A. TRUDEAU.

Les soies et satins ;T blouses, la plus grande variété qui so 
soit vue à Joliette, chez A. TRUDEAU.

Les hardes faites et les chapeaux, le stock le mieux assor­
tie, chez A. TRUDEAU.

“ sansr

l: “ Damk JRAN-BAPTISTR st-lauriînt,

" Sle-Flavit, Qué." ,
1

de cette partie de la ville qui se déve AVIS A NOS PATIENTES. Nous attirons votre attention sut k mit;, 
tant que nous avons retranché le non; du Dr. Coderre 

de tous nos remèdes. Nos PILULES ROUGES, seront donc connues à l'avenir sous le nom de : 
PILULES ROUGES de la CIE CHIMIQUE FRANCO-AMERICAINE.

Pour le plus grand intérêt de nos patienter;, nous avons cru faire ce changement, elles 
devront donc comme par le passé, et plus que jamais, exiger que le nom de la CIE CHIMIQUE 
FRANCO-AMERICAINE, soit sur chaque boite, c’est le seul moyen d’avoir les véritables 
PILULES ROUGES et de sc guérir rapidement. Elles devront refuser comme imitation, toutes 
PILULES ROUGES vendues de porte en porte et aussi celles vendues au 100 ou a 25c. la boite.

,,„r-
!

taire. Ecrire de suite à M. A. Majoau

—Un jeune homme, sachant lire et 
écrire, désirant apprendre le métier 
d’imprimeur, trouvera une position ira- 

I médiate, en s'adressant au bureau do 
—Demandez la bière Labatt’b bras | l’Etoile du Nord. 

eaveo un soin et une précaution ex- __MiDamien Basinet, meublier, 
tg*ptionDeU jusqu à ee qu’on ait atteint ooin defl ])eLanaudiùre e, St-Bar

tHrrFF'Fdtib®n htmblon. On n emploie qUqi a toujours un' grand assortiment 
bsl^»V. ,UV® ltu^e- Lorequ elle a assez et une grande vuridtd de meub es de 

. n 6 met en bouteille», et alors ^ sortes, d’après les patrons les 
“Lt «I*8* Utrà;f délTU.X fi plus nouveaux. Il espère ainsi reco-

iti^E ' vc^en^ épicier. Smaijno veut donner pleine salislac

tion aux acheteurs.
M. D. Basinet s’occupe aussi de ré­

parations à faire aux meub'es ; de po­
int*-A Montréal. le 15 mai, l’épouse eer des ressorts, de bourrer les sofas et 
* M. Joseph Laporte, officier de police 1“ etc etc, tant au domicile

fille, qui reçut au lUptéme lee noms des pratiques qu à son atelier.
Marie-Asilda-Dolorèe. Parrein et Tout ouvrage qui lui sera confié sera 
nine M. Delude, entrepreneur- fait avec diligence et beaucoup d «tien- 
tuilier et son épouse. tion, et au meilleur marché possible

m■ .... . comme par le passé.
Joliette, le 20 mai courant, .. , , ,, ,U® pou* de M. Amène Marion, entre- ->'?rdl et n-orcredi dans la salle du

Nwur-aenuUier, un fille Parrain et marché la population de Josette a pu 
_^ine, M. Gaspard Beaudoin, corn- K°nrtor le P'M8,r da" * d°',x .

„ <r,„. tr fissrs jS
Après un morceau d’ouverture que nos 
musiciens ont exécuté avec talent et 
précision ; à l’aide du cinématographe, 
le professeurBlancbard a fait défiler de­
vant les regards de l’assistance plusieurs

___  tableaux fort intéressante, tels que les
IH funérailles de la Reine Victoria, la ré 

oeption du président Kruger à Paris, le 
mariage de la reine Williolmine de 

DOBTOOS. Hollande, etc., etc Home, Venise, 
Londres, Paris, Jérusalem ; cent pays 
divers ont étalé leurs merveilles et leurs

Nous invitons nnssi nos patientes A venir voir les Méde­
cins Spécialistes de la CIE CHIMIQUE FRANCO AMERI­
CAINE, si clics désirent avoir plus de renseignements sur 
leurs maladies ou sur le mode d’emploi des PILULES 
ROUGES, ou de leur écrire ; les consultations, personnelles 

par lettres données par nos Médecins sont absolument 
gratuites et ne pourront manquer d’être utiles aux femmes 
qui souffrent et veulent sc guérir. Nos PILULES ROUGES 
ee vendent 50c la boite ou 6 boites pour ,<2.50, envoyées par 
la malle au Canada et au Etats-Unis eut réception du 
montant.

FAC-SIMILE DU PAQUET.I
m fiall'l %:-•

ou
%;

ANDRE TRUDEAULe papier cal blanc imprimé en encre rouge.

Adressez vos lettres comme suit: t

CIE CHIMIQUE FRANCO-AMERICAINE
Dépt. Méd. No. 274 RUE ST-DENIS. MONTREAL

Bloc Lachapelle, JOLIETTE.i

jri TAPISSERIES

ï!^!âfe
ST-COME

Ou nous écrit do tit Cûrao :MARIAGES— M J. J. Provost, inspecteur des 
poids et mesures,est à faire l’inspection 
à travers son territoire.

—I’khuu.—Il a été perdu le 13 
mai dernier, à partir de Joliette jus­
qu'au rang Frédéric dans la paroisse de 
Ste-Elisabeth, un oreiller pneumatique 
en caoutchouc. Une généreuse récom­
pense sera donnée à celui qui ]a rappor­
tera à ce bureau.

—M J. A. ltenaud, avocat de cet te 
ville, ayant acquis la maison en briques 
:l deux logements, possédée actuelle­
ment par M. Azarie Bouclier, sur la rue 
St l'ierre à .Joliette, fera transporter 
dans le cours du mois de mai cette 
maison sur la rue Manseau en face do 
la rue Sto-Anne, conduisant il la gare 
du Grand Nord, et en arrière de la 
maison do pierre dont M. l’avocat Re­
naud est propriétaire, près du collège 
Joliette.

M. ltenaud aura ainsi deux loge­
ments absolument confortab’es à louer 
à cet endroit au premier juin prochain.

18av G fs
—M. J. J. Soumis, marchand épicier 

coin des rues do Lanaudièro et St-Pier­
re, informe ses nombreuses pratiques et 
le public en général qu’il est l’agent 
spécial pour la vente des liqueurs dou 
ces préparées par li maison Rowan 
Frères & Cie , de Montréal, lesquelles 
sont reconnues les meilleures sur le

davjuo.
— Le service anniversaire de feu M. 

l’abbé Tancrède Archambault, ancien 
curé de Ste Monique et ancien élève du 
collège Joliette, a été chanté à Ste- 

a-1 Monique mardi dernier, tX 9J hrs A. M. 
lions qui laissent d’agréables et utiles M. l’abbé O. Laferriôre, curé de Saint
souvenirs. Par les harmonieux accords Ambroise et confrère de M Arcliam-
qu’elle a fait entendre, la fanfare de Jo bault, officiait. Etaient présents les 

t dTpacifi listte a sensiblement contribué au suc M M. suivants : Révd M Lsjeunesse,

SSSansttrs srs ï flaaæfajttc
et esserez.vous d’un Ut de bon* ooursgeœent et à nos sympathies teur du stmimure de Ste-1 herèse, Bru

Le Prof. Blanchard a donné dans net, procureur du séminaire de Ste-
B****** das billots 4e le ville MM. l'aprèe midi du 21 mai, une séance grit- Thérèse, Labonté, curé de St-Janvier,

^toVosT A Picat, Place 4* Marché, tuile aux élèves de l'Orphelinat de la Lafortuue, curé de St-Jérôme et Léger
l^ylwtt#, Providence. • C. S. V., procureur du collège Joliette.

r
NAISSANCES Le jour de l’Ascension, grand 

—A Montréal, le 11 courant, M. I nombre d'habitants de cette pa- 
Victor Malouiu, machiniste conduisait roisse se réunissaient après les vê 
à l’autel Melle Philomène Bertrand, près, chez M. Kpli.Lacassc mai - 
couturière, autrefois de S U>-,Julionno. chaud, dans le but d’organiser une

La bénédiction nuptiale a été donné société commerciale et industriel 
par le Révd M. Lévesque, do St-Louis le.
île France. M. A. Fontaine qui avait été in

Après les épousailles, l'heureux cou- vité it cette assemblée, expliqua de 
p'eest parti en voyage do noces chez quelle manière, cette société pou­
le père do la mariée M, Joseph Ber-1 Vlljt être formée, et les obligations 
trand, do Ste Julienne

Nos souhaita de bonheur il l’heureux

1 6t,

'V>
*■» B 4I

#4avjno
il

en'
que contractait chaque sociétaire.

Aussitôt 40 des citoyens les plus 
influents signèrent la déclaration

6 ma HOTEL ROYAL
C’est au magasin do Ai.iiert Ger. 

vais, que vous trouverez le plus grand 
choix de tapisseries et la meilleure 
marché de la ville.

couple.
— Lundi matin, à Saint Henri del requise, et nommèrent MM. Al 

Mas couche, M. Victor Desaulnier», de I phonsc Labinc, Lph. Laçasse et 
cette ville, conduisait à l’autel Melle Eue. Dalphon les administrateurs 
Amandi Lemire, autrefois de Sainte- de “La Compagnie Industrielle de 
Mêlante et depuis plusieurs années, ré- St Cômo ”. 
sidant à Montréal. L’heureux couple 
doit se fixer dans nos murs oit Fatten- igp une scorie à vapcui où l’on 
dent nos meilleurs vœux do bonheur.

JOLIKTTK, P. Q.
P. CHEVALIER, Prop

L’IIôtel Royal offre au public voyageur 
tout lo comfort désirable ; nombreuses cham­
ber» confortablement garnies, salles spacieu­
ses, tables abondamment pourvues, salles 4 
dîner privée, service po t. Cuisinier français. 
Vins et liqueur* de chois, cigares de» pre­
mières marques. Dix nouvellrs salles d'échan­
tillons pour agents de commerce.

A une heure d’avis le cuisinier de l'Hôtel 
Royal préparera des repas privés sur com­
mande.

N. B.— L'omnibus de l'Hôtel Royal te rend à la gare à l’arrivée et pour le départ de cha­
que train du jour et du soir.

ï*
!f

01„ .PACIFIQUE 
$ CANADIEN

\ ,.
Lo but do ht société est d instal- 1?l S 2

■préparerait lo bois pour la clmr 
ponte et la menuiserie.

.St-Côme a besoin d’un établisse­
ment qui rendra plus facile toutes 
les constructions.

; s 3 '

iî> =
/ .1 excursion CHAIS tmarché.

SiAU PUBLICPremière clam
•t chart dortoir! . . ...
de touristes, dl- monuments, L illusion était comp ète; Joliette à Ruffelo r#ct jusqu'à Buf- e’est dire que tout le monde a été en- 

fit retour Faite.14 ■Nlegsre chanté de oes instructives représent

31 Mai
M. Camille Vincent, manufacturier 

de meubles et voitures, de Bt Gabriel 
de Brvndon, annonce aux citoyens du 
district de Joliette, qu’il a ouvert une 
agence de voitures èJoliette, sur la ruel —A Sto-Schollistique, le COU 
Notre-Dame, en face de l’épicerie de nuit, l’épouse de M. Narcisse Fo 
N. A. Guilbault A Cie., oil monsieur rest, notaire, un fila.
Vincent tiendra on vente toutes sortes parrain et marraine, M. Joseph 
do voitures de sa fabrication ou prove-1 Fortier, pi otonotairc, et son épouse, 
nant de ta grande fabrique McLaughlin 
Cariage Go. Vente à bon marché et 
ouvrages garantis. Eu l’absenœ de m. dyke de la nouvelle Manufacture 
Vincent, adressez vous il M. N. A.lde Biscuits de M. D. P. Kiopol, Jo-

23ni3m1 liotto. 8nov-la

I® jjgü-1s i >
! ila»g©

n C

23m-m
NAISSANCE rSITUATIONS VACANTES

flPour $6.85. fiUUNBSZ
A nia IMON DEMANDE. — Quelques per­

sonnes dans chaque localité pour tra­
vailler pour nous ù leur propre demeu­
re, ouvrage facile, bon salaire. Il n'est 
pas nécessaire d'avoir beaucoup d’expé­
rience pour faire cet ouvrage.

Pas de sollicitation.
S'adresser à Imperial Mpo. Co., 

London, Ont.

• Hü
il

« » > %P
Demandez les bonbons Klon- % :t <

'2___ -
Uuilbault & Oie., Joliette,1f.m4f I

—i
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PIANOS! MUSIQUE ?Lasies Répond a Vivian!
Débats sur la loi des congréga­

tions en Fiance

Maladies ll|llu
Grand nomb,x, dt /

HA1

mmmsm

Riche et 
Vermeil

!
%POUR LES
tùVieillards HilesI» 1

#tit cr grind ionique stlmo 
Uni—bon vieux vin d'O- 
porto i U Qulna du Pérou 
en proportion» prescrite» 
par les pharmacopée» 
françaises et anglaise».

JIMS \ijû
B • • « LE .,,(Suite)

Nouh publions aujourd’hui l’é 
ncrgiquc réponse do M. Lasios 
il la déclaration de guerre ;"i l'Egli­
se du socialiste Vivian! :

LES JIJIES ET LE TALMUD

V

VINS' MICHEL;B ?r «6m“CHICKERING’et
"KARN”....

u'j1'
B E$t indupeniablc.

C’est un vérita- Oft 
<1^7 blc elixir dc longue Oft 

vie, car il purifie, Oft 
fortifie et enrichit SK 
le sang qui est la 
source même de la 
vie. Il excite Tap- Oft 
petit, rend la di- OÙ 
gestion facile et Oft

__ donne un sommeil
-------— paisible et doux. ...

Dans ce tonique énergique les personnes âgées y puisent
la Force, la Vigueur, la Santé, la Vie de la Jeunesse.

mWilson’s B
B
BMais ce milliard—personne ne 

me contredira—il est le produit de 
dons volontaires. Li plus grande 
partie de ce milliard est employée 
à des œuvres de charité. Oui, 
depuis longtemps vous parlez de 
ce milliard et, comme le disaient 
MAI. de M un et Mou, vous ameu­
tez la masse contre ce milliard.

Permettcz-rooi à cet égard de 
vous rappeler une histoire pres­
que classique, celle de ce contre 
handier qui, arrivant à la frontiè­
re, portant dissimulées sur lui des 
dentelles d'un très grand prix et 
ne voulant pas payer les droits, 
c'est à dire voulant voler l’Etat, 
ne trouve pas de moyen plus pra­
tique que de désigner un de ses 
malheureux compagnons, porteur 
de quelques boîtes de cigares, di­
sant aux douaniers : “Voilà un 
fraudeur, un contrebandier, ar­
rêtez le !” Les douaniers se pré­
cipitent sur ce malheureux, et 
pendant qu’ils le fouillaient, le 
grand fraudeur, lui, passait.

Vous faites exactement comme 
le contrebandier, Monsieur le pré­
sident du Conseil ; vous dites à la 
masse : Voilà le milliard ; il est 
chez les curés, chez les moines ; 
mais vous omettez de dire qu'il y 
a chez les juifs 80 milliards dont 
beaucoup sont le produit du vol 
et de la spéculation la plus éhontée 
et la plus abominable, dont quel­
ques-uns ont sur eux des éclabous­
sures de sang. Voilà les milliards 
que vous protégez. (Applaudisse­
ments à droite.)

M. le président—Le mot “vol” 
ne peut être appliqué à une caté­
gorie de citoyens français.

Al. .Julien (joujou.—On a bien 
parlé d’escroquerie !

M. le président —Je n’ai pas en­
tendu ce mot.

Invalids’ 8B
wPort, . yRECOMMANDES PAR

LES PLUS GRANDS MUSICIENS

b »• «
<Poîcrwn& B 't:

Vis Oporto do Will»» 
poor Invalide#

B4Jf> ariti
Bp m i tb ns m Son prompt eflel bien­

faiteur place la ques­
tion de son efficacité 
eu-deeeui de tout doute.

B
nt etB w*M I Bet avec «’notai»*- 

fW'M ykmm»

B #
CONDITIONS TRES FACILES 60IV1N, WILSON & CIE, Montréal, Seals Agents pour l'Amérique du Nord

Dépositaire aux Etats-Unis:
#En vent» ch»s loue la» pharmacien» 

et épicier».

En vente à Joliette, chez N. A. 
Guilbault & Cie.

lift m#
B &WALTER CARON,

109 Clue Island Ave., Chicago, III. A*-£
WEEKS, POTTER CO Y,

360 Rur Washington, Boston, Mass.
CHEZ

12juill900j»o

HURTEAU FRERES, L 2, MAGNA
MAXI I ACTVIUF.lt 14

Biscuits is jlllts Mg
epicerieIIeml

CHEMIN DE FER C’est déjà Men assez triste de ..
VIEILLIR.kBoston *Sc IMitine• »U • <>»

Sainte-Catherine I — 1680
'"H y ■"<

MONTREAL.
1680

lSdéc.lan itOn rend aux cheveux la couleur, l’éclat et la souplesse do la 
jeunesse avec le RESTAURATEUR DÉ ROKSON dont la réputation 
est faite nu Canada comme aux Etats Unis. Tous les marchands de 
gros en tiennent en dépôt. Ur, ou peut au besoin adresser ses 
mandes au propriétaire,

Ligne la plus courte, la plus 
rapide et les plus bas prix pour les 
passagers et le fret pour New-York, 
Portland, Old Orchard, Boston, 
Lowell, Manchester, Nashua, Con­
cord, Lynn, Salem, Lawrence, 
Haverhill, Chicopee, Holyoke, 
Springfield, Worcester, Fall River, 
Providence, New-Bedford, Paw­
tucket, Woonsocket, etc., etc.
I>6|»art St Cabri"! dc Hrandon 6.45 A. M. 9.15 P.M.

“ St-Ffdix de Valois.........G. 15 “ 2.65 ‘‘

AM.

V.20 »• 
G.37 “
7.30 “

Via Canadian Pacific, Newport, 
Vt., et le Boston & Maine.

Trains directs de Montréal suns 
changement.

Les expéditeurs de foin pour 
Boston et les places de la Nouvelle 
Angleterre y trouveront leur inté­
rêt en consignant leur loin via 
Newport Vt.,et le Boston & Maine 
Ceux qui font l'exportation du foin 
en Europe pourront obtenir les 
plus bas prix du fret en s’adressant 
au soussigné.

Demandez, vos billets de passage 
et consigner votre fret viâ le Bos­
ton & Main.

Pour autres informations s’a­
dresser à

(Lu gros seulement)
No 54 Rue St-Oharles fejc 

I'- 9
_M. L. Z. Magnan desire tenu 

cier bien îiicd-remcnt le public> 
general pou rl cncoumgementco^— 
tant que .--on i-t.ililissement a 
depuis m fondation. M. MagiK 
lient au.Nsi a informer ses pratiu^B 
et le public qu’il continueraHv 
manufacture do biscuits de toi 
sortes et sa confiserie au mèmei 
droit,

Son assortiment

coin-

Gin
CT%<

h

J. TP Gaudet, Pharmacien."Arne's
joij i<yrrrio.

En vente partout a f>0 CENTS la routeille.ÈraIra
K
1

2oct’99U

KiderlenM.
“ .hlliotto.........................

Arrive .Manchester, N. H
“ Nashua .....................
“ Worcester...............
“ Lowell......................
" Jloetou.......................

G.43 4.01
....0.27 V M. 6.43
........6.63 “
........8.33 “
........7.18 “.....8.00 “

Comptoir d’Escompte... LA PLUS GRANDE DE­
COUVERTE DU SOièmo 
SIECLE.

<i. 12
K

a L’EPIPHANIE, P. Q.
LE PLUS FORT augmentée

que jour et ses articles 
première c!.r M. Magnan t'e^B 
uc plus un fonds general et cJB 
plot r .. - dv premier tLj3 
et les ni,u\ ;.i ii'is de lit ville et™G 
la campagne trouveront 
Liges red ■ on allant faire kÆÊ 
achats à son etablissement T 3k 

Les prix seront les mvnv- Hi 
aussi bas que ceux de Montre.'!*^ 

Service prompt et poli : att^M 
lion immédiate ; ordres remplis 
expédiés sans retard. IMk

tv?'Kn voyez une lois et vous 
rez si bien servis que vous ït^H 
viendrez toujours.

LE PLUS PUR J OS. AHC’IIAM ÏIAUI.T, ( J. H. l'IlUDIIOMMK, 
Propriétaire. t « iéi.uit.hnntHUr.01 sont

LE MEILLEUR AU GOUT. COIUIESPONDANTS :

LA BANQUE 1)'11 OU 11K LAC A 
Et sen succursales ;

LA BANQUE NATIONALE 
Et ses succursales, ainsi que see agents 

aux Etats-Unis.

L’ANTI - RHUMATISMEr t«*4v».i gx» •

Pans la Hollande lo Gin Kulorlon est 1«* plus en vogue. 
Il y est fabriqué par la plus grossi* «le leurs distille­

ries, dites des Netherlands, à Rotterdam.

— OU —

!)ü llll F. TLIKIRO.VM. Bischoflsheim.— Monsieur 
Lnsies, jo suis juif, et je voudrais 
bien savoir ce que j'ai volé, .le 
ne puis laisser passer de pareilles 
expressions.

M. Basics.— Monsieur Biscliof- 
Islieim, je suis catholique, et tout 
A l'heure, pendant que je parlais 
des biens des Congrégations, de ce 
côté de la Chambre (l'extrême 
gauche), on a dit : C’est une es 
croqueric-----

M. Jules-Louis Breton (Cher)—. 
Parfaitement ! et nous le mainte­
nons.

M. Basics.—-----et c’est en ré
pense A cette expression que j’ai 
employé le mot “vol”. Nous som­
mes aussi dignes que les juifs 
d’être respectés. (Très bien ! très 
bien ! it droite.) J’ai dit quo coï­
tai ns milliards étaient le produit 
du vol, de la spéculation ; je n’ai 
pas généralisé, précisément pour 
rester juste et ne pas froisser des 
collègues !

M. le président.— L'interrup­
teur et vous avez eu tort tous les 
deux.

M. Basics.— (>n accuse les ca­
tholiques, ne trouvez pas mauvais 
que pour se défendre les catholi­
ques accusent it leur tour.

i >n dénonce le milliard des Con­
grégations, moi je dénonce les 
milliards dos juifs. Si le premier 
est un danger, moi j’estime que les 
autres sont un danger plus grand 
encore. Un m’attaque, je me dé 
lends.

M. René Vivian!.—Vous avez 
raison et nous n avons pas tort.

M. le président.—Vous avez 
tort tous les doux ; vous ne de­
vriez pas, je le répète, appliquer 
do telles expressions it des caté­
gories considérables de citoyens.

M. Réné Vivian!.—C’est parce 
qu’elles sont considérables qu’il y 
a moins de personnalités.

M. Laie*.—C’est le langage 
courant qu’on emploie ici. Les 
congréganistes, dit-on, sont des vo­
leurs ! J’ai bien lo droit de dire 
que les juifs le sont autant.

M. le président du Conseil di­
sait : “Les Congrégations sont 
puissantes par l’accumulation des 
capitaux qu’elle* ont entre les 
mains”. Mais, Monsieur le prési­
dent du Conseil, vous aviez, à cô­
té de ces Congrégations, des accu­
mulations do capitaux autrement 
dangereuses. Voulez-vous me 
dire si ce sont les Congrégations 
qui ont entre leurs mains le crédit 
national ? Voulez-vous me dire 
s’il y a une Congrégation capable 
de faire échec au crédit national 
le jour de la déclaration de guerre ? 
Voulez vous me dire si ce sont les 
Congrégations qui accaparent tous 
les aliments de première nécessité 
indispensables à la vie sociale V 
Voulez vous me dire si c’est un 
congrégationiste qui a accaparé 
toutes les marques do blé et qui, 
dans le luxe de son cabinet, dicte 
des ordres et dit au travailleur 
français : “Le pain que tu gagnes 
si péniblement, tu le payeras le 
prix qu’il me plaira ?” (Applau­
dissements à droite.)

M. J nies Louis Breton (Cher).— 
Nous sommes avec vous contre 
les accapareurs.

M. Réné Vivian!.—Il est regret­
table, Monsieur Basics, que voue 
n'ayez pas fait partie de l'ancien­
ne législature. Nous voulions 
alors arracher le crédit national 
aux Rothschild, et ce sont vos

s )~ zr-

UK

S. It. TOWNSEND 5, CIE, Agtnli pour It Canaria. MONTREAL. ST-JEAN DE MATIIA,
GllBRIT

ARGENT REÇU EN 
DEPOT.

Agent A Jolictto : S. P. Cil AMPUUX. Los rhumatismes aigues on chroniques vn 
quelques heures, ainsi que les névralttDs de 
toutes sortes. Direction sur chaque hov- 
tville. Uertilicats fournis mur demande par 
le propre taire.

Consultations

Traites émises A des conditions favo 
râbles sur toutes lea parties do l’Amé­
rique.

Collections faites promptement ot. i\ 
des taux modérés.

Argent prêté sur billets.

cuuut i Elut imnnu
<y%

liVKRISuN UIIItTAINK
gratuites par comsponuan- 

ci-3 ou personnelles, eu s'adressant au Dr 
KDOAlt TUHUKON, Ht-ban de Matha.

(Je renié de est en dépôt dans toutes les 
pharmacies et dans toutes les paroisses à 75 
Cta. ia bouteille.

s:-;îèi

Armand Lalonde LA BONNE PLAGEzj 31 j:ml un

S Agent canadien dre pzmagere et du fret

1138 Hue (St-Jacques, Montréal.
Saoutla

—Pour fp procurer de la—A AUSSIA
JjJafctiandise k jiffs ftBanque d'Hochelaga.

BUREAU PRINCIPAL : - Montréal 
Capital versé $ 1 ,C> 00. U 00 

Réserve $080,000.

Le SIROP EXPECTORANTry—n— 
. ; :ST- ■V Sins égal pour guérir toutes les toux et 

atten tions de gorges et des poumons. Grande 
bouteille do i onces pour 25 Gts. 

i:x vente partuv r.
t'K n.ua

mm Ni FED DU

GRAND NORD
D1J CANADA

•=ï Tel f|i:e
ACCORDEONS, VIOLONS,

AltniU'.TS, O'RDKS DE VfOLflSj 

ARCANSON, MAN 1 ’> 'UNES,
«CITA US. 1 1.CTL.S FICCOW

j ’ ” Cm

Dirkctkurs :

F. X. St Charles, Président j It. Bickerdike, 
Vice-Président ; U. Uhaput, Hun. J. D. Hol­
land, J. A. Vaillancourt. M. J, A. Prender- 
g*st, Gérant-général, G.A. Girom, Assislant- 
générnl, O. K. Dorais, Inspecteur.

Dfyartement iVfyargne : au bureau 1'rinrij'ul el 
aux succursales. — Correspondants

PILULE2 POUR MAL DE TETS, r- .'rii 
tous Tes main de tôle en 2 ou II heures 

25 ccct: la boite.

Ligne courte entre (Juéuec et 
Uawkksuury

FL • - ■ -il» MUSiQi'K a larcin:,
n.'.i : i.T.VAS .MiîLni'i

2Sm2m
IX.STliUMKNTS EN UC1VHK, ETC,L'oreille do cette charrue, su fixe solidement et à volonté, sur la face que 

l’un veut avoir, pour labourer dans les côtes. Ii’un coup de pied on la décroche 
et d’un autre coup de pied, on l'accroche sur le côté opposé. Mlle est grande­
ment appréciée et recommandée par tous ceux qui en ont fait usage.

Venez voir aussi les charrues d'acier que nous avons actuellement en 
vente, elles surpassent encore celles do l’année dernière, par les améliorations 
qu'on y a faites.

Le et après le G novembre 11KX), 
es trains quitteront Québec (ter­

minus, rue Saint-André)
Toux les jours excepté le dimanche 

8.10 a. 111.—Express Pour Notre-Dame des 
Anges, lac aux Kablea, St Tliéole, 
St-Tite. Grande-Mère, tilmweuegau 
Palis, Ht-Boniface, St-Paulin, Hte- 

1.15 p ni. Ursule, St-Juslin, Juliette, Mont 
Mixte culm, New Glasgow, St-jéroine 

Maint Canut, Lachute, llawktsbu- 
rv et les points intermédiaires 
L'eipres artivaut à llawkesbury ù 
G.35 p. m., et le train mille & 12 
a. m.

ARRIVANT A QUEBEC 

Tous les jours excepté le dimanche

8.23 p. ni. Express de llawkesbury (par­
tant é II a. m.) l.achute, Ht Jé­
rome, Juliette, tibawenegan Palis, 
Grande-Mère et les points inter­
médiaires.

8.23 p. m.—Mixte Train mixte de Hliawe- 
negan Palis, partant à 12.15 p. m. 
pour Grande-Mère, St-Tite, S te. 
Thèclo, lac aux Habits, Notre-Da­
me des Anges, etc;, uirivant h Ri­
vière à Pierre June., à 5.10 p. m., 
taisant connection avec l'Express, 
arrivant à 8.25 p. m. Plusieurs 
trains locaux circuleront la semai- 
ne entre la jonction G a mean, 
Uiaud Mère et tibawenenau Palis

31 agog, 10 février ISOS. Joujoux d’enlaiiis, Ponpctl, 
fcSiivicts de vh.-:' ■ -, i 

Bail- s 11 cAuctch 

Ta e a- vc .-

V&UI,

, ci lluluido et <2 & 
.'oupei en ferlUtc, 

l'utd en iMtm-.e, in feiblsnc, 
OumpMa à toilette jour messiturâ,ainsi 

jour daines vn grandes vuritici,ti6

M.J.A.E. GAUVIN,
Lonobks, Asiilt.—I,is agences du Crédit, 

Lyonnais Crédit industriel et commercial, 
Comptoir National d'eeeompte île Paris.

Pauih,France.—Crédit Lyonnais, Comptoir 
National d'Escompte, Crédit ludustrie et 
Commercial, Société Générale.

Nkw-Yohk. — National Park Bank, The 
National City Bank of New-York, Importers 
and Trailers National Bank, Lamleiihiirg, 
Thalinaiiu k Cu„ lleidelbacli, Ickclheimer ft 
Co.

J’har., Montréal.
ClIEIt Monsieur,

Je crois de mon devoir do vous fvli 
citer du résultat magnifique que j'ai 
obtenu par l'emploi do votre Sirop 
d'Anis.

Je puis lo recommander avantageuse 
ment contre le manque de sommeil 
chez les enfants, les coliques, la toux et 
la dentition.

1
La Fonderie de Joliette.

1\ E. McCONVILLE, Gérant,

JOLIETTE, P. Q.

Sacs de voyage, Valises 
zinc et en cuir

lo “GLOÏDépôt principal pour
l’UTX EXMKACr

LJSTKl
CmfiAOo:—National Live Stock Bank, Illi­

nois Trust and Savings Hank.
Boston.—Third National Hank, National 

Bank of Redemption, International Trust Co.
SUCCURSALES:

Québec, Trois-Rivières, Joliette, Sorel, Val- 
leylield, Sherbrooke, Louise vil le, Vankleek 
11 >11, Ont., Winnipeg,Manitoba, Montréal 127G 
Ste-Catherine et 171G St-Catherine, près San­
guine! et 2204 Notre-Dame ouest, Hochelaga 
et St-Henri, Montréal.

Collections dans tout le Canada, ans taux 
les plus bas.

K met des crédits commerciaux et des let­
tres circulaires pour les voyageurs, payables 
dans toutes les parties du monde.

LA REGION DU LAC ST-JEAN. Rien à, vous, II.
253-255 Rue St, Pau|

kt v.iKtiit, MONTRE» 
•Iciai'MM

31. GILBERT,
Ex-maire de Magog.20,000,000 d’Acres d’Excellentes Terres à Blé

A 20 Gts. L'ACRE.
La Région par Excellence pour le Bois de Pulpe.

Ce sirop est infaillible dans 1rs 
cas de toux causé par la grippe où 
les bronchites.

Coin do U tuf

Rlmalla

EffifflSI,M,V. *

S r :| £e manque
. J Ot'ESEC a LAKE SI 'luHN RAILWAY

.» Our le :
sW h •■•"t

Tfce h«M Kv.ti iv IM UN PAYS ABONDANT *FAR.FAMEO Saguenay.

HI ■? prom pi
the | •

120-U
> ît

in
É®

P.llfDt-
, , ..vrai oaïc*;''19* . ... u4 tr«ive

’ . : IW '
rett. "

EVANS 4 CO. 
turner «,l
WASHINGTON. 0.

Patent 
through u 

:
ttolir*'* with-

illtis'ialrfl
•! l*>tiuu.l 1' t

!| de sommeilv En BON BOIS et en excellente 
EAU

A 190 milles seulement d’un des 
plus beaux ports de mer de l’A­
mérique.

IMPO IITAIN JL nitConnections

A Rivière à l’ierre June avec le chemin du 
fer du Québec et l.ac St Jean. A la Jonc­
tion (iarneau, Joliette, St Jérome et l.aebutc 
avec le eliemin de fer Pacilique Canadien et 
ù Hawkeibury avec le chemin de fer Canada 
Atlantic, de Ottawa, Arnprior, Henfrew, 
Kganvillé, Vembrooke, Party Sound et le 
dépi'it Harbor.

Pour taux, horaires et autres informations 
s’adresser à l’agent général du Fret et Pas­
sagers et an bureau général de la Compa­
gnie.

« Mit U
et d’appétit, et cette sensation ^ 
de fatigue, de lassitude, de ÿ 
morosité qui les accompagne, A 
sont promptement soulagés ^ 
par le

I Uin de Quinine 
$ de Campbell

Les médecins l’ordonnent spé- > 
cialement pour les nnémii|Urs et f 
les convalescents. Mêliez-vous ^ 
des contrefaçons.

«t
« VICTOR J 

i iMt.-nt.«TII EU DE DUSSAULT, tailleur de t 
pierre et entrepreneur de pierre à J 
bâtisse, de la ville de Joliette, informe 
les citoyens qu’il a constamment en 
mains un grand assortiment de monu­
ments funéraires do tout prix. La 
pierre, le marbre et le granit qu’il em­
ploie est de qualité supérieure ; et il J 
ne craint pas d'affirmer que nulle autre y 
maison peut vendre à meilleur marché. *2

Afin d’avoir un plus grand nombre 
de commandes, M. Dussault annonce 
aux cultivateurs qu’il acceptera le bois 
de chauffage et le grain en échange do 
son ouvrage.

M. Théode Dussault, possédant une 
des plus belles carrières du Canada,rem­
plira avec promptitude et & très bon 
marché, les commandes qui lui seront 
confiées.

Ailes le voir au No 82i ruo DeLa- 
naudière, vis è vis de chez MM. O. 
Chevalier & Fils, marchands épicier-, 
ou à sa résidence privée No 4 rue Des 
Carrières. 29novGm

z Evens Building.
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C'eet le c ou du jour.
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y UN PAYS POUR LES INDUSTRIES DE 
TOUTES SORTES,

Rempli de Pouvoirs Hydroliques J. U. SCOTT, 
Gérant Général

GUY TOMBS,
Agrut Général SM «’ .4 5 K. CAMPBELL A CIE, MFR.S. >
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Y Fret et Passager.
Beau climat et communications faciles.BP Hurt au Général, Terminus rue St André, 

Québec.

*

un tus. .

// \ 
r/°lurx

Joliette
Kxpm*-'laiaee Joliette pour Québec et 

les stations intermédiaires à 1.40 p. m.
Mixte— pour SUatvenegan Faits et les sta­

tions intermédiaires à 8.40 p. m.
Kxpms--pour llawkesbury et les stations 

intermédiaires à 3 45 p. m.
Mixte—même direction ù 0.05 tirs a. m

Demandez la brochure illustrée inti­
tulée “LE GUIDE DU COLON" Terrain à vendre ou à louer.

Un terrain de (> arpents en superficie, 
bien clôturé, bâti d'une grange de 2*» x 
40 et situé près du moulin de M. Wil­
liam Copping et de la gare du t). I\ IL 
beaucoup de lumior est déjà rendu sur 
les lieux, et en plus des nix arpents de 
ce terrain il y a aussi un lot concédé 
dont l’acquéreur retirera la rente, la 
dernière récolte en talnc fut de 4,890 
lbs. Ce terrain est libre de toutes ren­
tes seigneuriales on autres, est offert 
en vente à des conditions faciles

Pour plus amples détails, s'adresser 
à F. X. Flamand, Joliette. lav jno

OUEMT LeThUME EN UN JOUR 
Tablettes “Laxative Brorno Quiniu o 
Les Pharmaciens rendent le prix, 25a., 
oi elle ne guérissent pas. Signature 
K. W. Grove sur chaque boîte.

■;

A RENE DUPONT,
Agent de colonisation, chemin de fer du Lac St-Jean,

QUÉBEC. 
ALEX. HARDY. Toutes informations pour Fret et Passa­

gers s ait caser itJ. G. SCOTT,
Gérant Général.

T
Agent Général du Fret et des Passagers. 0. ti. Marphmon, 

Agent,
Joliette.Tmaralan

amis de la droite qui les ont dé­
fendus contre nous.

M. Lasies.—Mon cher collègue, 
je crois qu’it ce moment les idées 
que je défends étaient représentées 
par mon excellent ami, M. le vi­
comte d’Hugues, qui en faisait 
partie, et je crois que M. le vicom­
te d’Ilugues a voté avec vous à 
co moment

M. R$né Vivian:.—H a été le 
seul !

en R
Dr W. U 
G, Chicago. 1-

“A droite".—Non, il n’a pas été 
le seul.

i'.viZMontresi*rant. AfjjV». Phetphetine de Wood.
Ia Grand Krmfrie Anglais 

CMm, Vendu et recommandé per 
Y'flt''! x) le. Pharmacien, au Canada.

(A continuer) mKm» 
Seul

2/ r»inMe »ûr connu. Six paquets 
VwVwNtilhtuérlitsent sûrement toute* formes 
île faiblesse svx nolle, tou* effets d'abus ou d'ex» 
cèm. dépmwloo mentale, abus du tabne. de l'opium 
ou de* stimulant*. Envoyé sur réception du prix, 
un loquet, 81.00, six, 86.00. Un nm$ pialra, si* 
çnérirxHd. PawpleU gratis à u'importe quelle 
•dresse.

_Toutes p€rsoun“ *ï»vcc »' 
d’abeilles à vendre,m?

mUNE CERTITUDE 
Avec le Baumx Riiumal, plus d’en­

rouement, plus d’extinction de voix.
Gratuites

four Introduire 1rs Pilules R oies de Fer Tonique pour en­
richir le tung. pour les penonnes U taihletsr chez 1rs
femmes, les nu Ladies de foie et «1rs rornons. |.i nervosité, U

JESJMSa GRATUITEMENT,:,,--
or 14 a pour dîmes ou messieurs. ntagmt»qwrmrnt grevée, 
trnint Met» le temps, garanti* |>»ur » en s. Iz-s lllr.les. ofttrnt 
•®c-ta Mie. $l «0 p«.ur # bulles. Pnvoyez te montant et vous 
recevrez r Mtes et U montre, ma écrivez pour particularité*.
Cest une odre de bonne fui Th« l>r. WtSlSQ â*lll 
C«'i«.n.VNiaTHwtt,OM.

Demandez les bonbons Klon-___
dyke de la nouvelle Manufacture ” The wood cmpuy, winder.ont 
de Biscuits de M. D. F. Riopel, Jo-I Woods Puosphodin» est vendu à 
liette. 8uov-la [Joliette, pur J. T. G»udet,phannaciea.
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